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CONCE! L )E DE VIENNE,

(Voir les Nos. 17, 25 et 27.)

SiuiU et fin.

Auune puissi:me de ILt terre, ni dl l'en fer
ne ita ravir L lPlioiimu la liberté dJ servir

Dicu et d'étr élernellement hurîuîx ;;iici-
lic puissancetile IL terre ni île lLinfor uit l
liîciltc l eprescrire la Cessation diuie loi de
nécessité à la oulnît de sl'loin i, sri d
repose uin reflet dle la pnm e réuirede

P:t.:rnl. Mais l'houe11 t, à qui il est ordonnîé
de Iruiiver .;a ;lidlité envers Diei dan ce

no i le des Sun s, désire, à bon droit, pouvoir
se servir de toits les iyîs niiteriuls pour

opérer le bien salis emp celi eni.1t. La Li-
hert de travailler mitriellement la Loi e
le Dieil t au vrai salut ds hoiinnes est in
bi:n grand et nu ppréciable et on tant gli
lea formes de hL coist ittitincievile peuvent

proté ger cette liblert, t m m eoitn agranir
le cecle, ils sont uie hliIose précieilse vers li-
quelle le clréticni regarde avec Uil airdent dlé-
sir, et à lulelle il tend par toutes les Voies1

iirouvées de Dieu. Mais d'uie bien Luire

uature est lit liberté qu'autoneint les prédi-.
cateurs titi dsordre. is veulent satisfhiie

sals em peiet tous les uartiais désirs de
leur emur, et renverserfil lbarrière que fil loi

oSoE au criie. A lit vrité. 0s se gardent
nieu de ladisuer éelmIper leieniit leur dur-

Ilier mot. lis ont ladress de Pouvelopper
cmmiiie dn voile eblo issant, d phrase.s rem-

pls d- droits, le dccoirs e t del hicfi / mnin,;
mais leuis mtulvres parlent là où leur ihoclie
est discrète. Ils foint ap àel l'emportememi
avenie des plus mliautvais:, s pa sioLsn. Pour

ganier des adhirents, ils excitent;l vilec iî aril
mili:rual tis les desr.s couleis proprs à sti-
mlîiuler l, miir hîiiai. Leurs tentlatives an-

lpres les aliitanîts de la campttl:agie, leurs s é-
ductuiois n unprès des ouvriers. ili n'ont. quît
troai rtiusi, soit Chose notoirement cofnnlule.:Si
vous voulez iauîppre a coîmafitr, par ui
Seul exeimplc, cette hbert (li selève contre
Flautel et le tr[Iie.jetz un regard sur les moy-
eus que lairs emiissiures lui min en :i-vre

lescent. le jeunegamr o p1eut dissiper à soit gre
lus unin)ees irréarules qui ii nt accordeis
pour se préptrrer à entrer d(ans l mondue: cetat
.ui dis t iît-ls, soII droit :erú. Ils lui uutreiti

mn per-speulive gnil gouveLera des nations à

u.i à où la loi Lui refmse lit fult de ispi-
s r 'ueune svoinlue d'arget, et ponrnebever
d'en Lire leur eC5lave, ils le précipitent danos

la . ilissallCe dis plaisurs les plus, ioiteix.
L'i la (luniversité) le ceLt enlitle été té-

Imviln do IIUielle Iumnière lut elébrI le rétrie
le lit liberté ;iais ulalt i'at pas le .eul
tluèLtre dle eus se éîcs déoÙuIuItes. Lorsile
sur les barrica-les le triinhlue dlu bloulevere-,

mntt parai at décidé, les itres les plus dé-
grads dle lit îh e le lt socité .isrent se

ilîouniru -dev:nit l' jl elîste dî soleil. Un ldé-
posait toute quliem ii, j ordiaiiremenlit, lige
leshuiiines lespluseorlolplis i hreberlObs,
eurîté pour les actLes qui proient le temll

Ii sainlt-Esprat. uimpuda eî:i;a la dIr-
Iière trace de lit digiiit( de PLot mune, et le li-
ros de la Ihi buertù flit mIiarqiié dit sceaui de li
brilie.

Mais cette liberté 'est lias seilemienit une
ablioiuilnation d vant Dieu et u uviasement

de son imge, elle est aissi niii siesog. Si
tous les hommiiues iiettaient en pi s lus bar-

r durs du droit et ldu devoir, et se précipitaient
Iv(c! une avidité fébrile sur ls jis:n.s dc
li vie, le g-eird lunnaindisparaitrait biontét
du i.t fie tL4 La terire. Ce U sasrux train
de lat vie devienit-il le privilgu. d'im il ,11 le
reste ILIugenre hnu n tombrasou.s îles chai-
les do'esnlv"gr dont le pidp s 'aeadtblerait plus

qIe le joug dul( dle-1pote le 1plus hitlynaLi uiipli
iiitlis it comnandé 'à des foules réduites'a

silmIc upar le, pueu r.
La maionalité n'a pas înrins d droit à notre

respectt qlue la vraie libertu. Mis iiaiique

de celle-ci abicust d ielle-là ceux qui,"com-
Ie les vagmies dreuses li ier, jellent l.é-

cune de leur propre igiîoinuiiie ' [Jud. xl],
et ce qu'ils n'oseut peut-éue pas u ncore dcla-
rer L halite voix, ils le font Connaître en su-1
mait la disor-it et laîti ne entre les classesj
diverses, n eu lt ml'éetl, ncli alluiaut lit
guerre cie. Notre sympatiue apparuent aL

hl hiaullc dont nous faisos partie, lt trace
dl'où ntus soues sorLis. Mais, "a qua nI L ra-

cille est saiite, les branchus lues.nt aussi[lo.n
xi, 16i),' et qiund les rtuneuiîx prtent des
fruits le perdition, ils îie proviennent certati-

tiemlent pas dLiune raceeinmocente. Saint
Paul conaissit toute Lt piS:uic:LI îes senti-

mîeits qui nous a àttacet L notre propre îa-
tion. a J'eusse desire deveir mnui-mérne ana-
thème, et éloignéi d - ,Jsus-Crist, en plauee

de imesîrères, qui sont mes irohes selon lit
elir."' (ltou., xi, 3). Noubstanit cela, saint

Paul'prch a cni ee u zule arut la plarole
de lit vie aux Syrions et aux diverses raceo
le 'A.sie-.\l iineuire, aux Lúdoiuns et aux
Romains, et il est cité par ilols avic gratitude 

couunele ./J¡lre des n!ttois. Un lieu plus 
ttroit notus alttachie puis a ànos proches parents

itut reste d ceux u(lii ont avec tous
coîîm mttuiniauité dei race et de lanumie. Tote-

fos, l'e serait-ce ps lolie et iwiuité si utel-
quli re-gardait conii son dioit ,acré, im-

pircri 1l, ud d(lu ounilur it iluppr i-r tatuit
juu il eîut tois uts :utres lt Juuur proei-r
vantauge de ses rères et Su-tilsd de ses tneles

et dle ses tiuites ? La lauL a été doinée île
Die L pour uir les liouiimes, non poui' r les tésui-
îi r. Nous tous, soinmies unliatîs da méme
L'ère Clele, et raeieiés par le lit Jésts-
Christ tous, nuls sînu s itoyenls du nm m
Ettat sur la terre, et epcroils dilurtenuir un

.Jour an mm royatumC uimpèrissable. Lt ia-
tiuonalité, dans le s-us qui nuiitiinuie Lu trouver
des prédicateus faatiques, est un tlidole qui
exige qu'en lui utr hin hlou-tauste tuas devoirs,
et par dssn enuort iotre vbonheur tr'retrei:
touit'!ame churétenuIue la repasser utavec hlor-
reur.

Lorsque le c-iurime et. 'iniIèlité abndaient
LLIS le urVMn( îde Jtda t-t que su mue-
laient sur la tète deSion lus nuuiug -s di uliâiment
divin, l Seignteur ppartuttau prophie Isaïe

a.its ulle Visvi m y steri-U Isu et ii r ienlit unie
voix isat: Qui enteraurui-je, et ii iro.' rui/'orc

'r// t Iaï-:dut: Ml calci, en.oyp:wi(Is , vi,
). Si ins 'avois pas lui ofuu ditluprophète

si nuoîîs îsous pas nous lrlir au Seignuei pour
une lIsSiOni musi illbibc, .'e t dhiu moiunul nIl le-
voir si; îpour nous litde(pe1t vera. i ne uufi ,é-

lite idarible dans le po-le goe le Suigueur
inosa il aigu. Notus atnecous'ius les

iclieni' -le luioiet des mu is daus un Iumieit
îolenUiel c tdéei:uf. Les m :ne dlit le eri tIe

gumerra estl: ahhtin -le la religion et renverse. LeM elu d tre mais me d-ivrrl. diéDa-i
min de PEtu, n'uront, à la vérité, janis à vid.(Ps.GS,10.) Nus dlous opposer à la llurun:-

se réjouir d'un tiriomphe complet u;uui iaminais il- grossière îles pissi Pléclt ur de la vie spiriu.-
ne ressiroma à tfcuer du Irot de luaneuié le elle ; nous devlns imar-hrM u : la fore dh zèle
sceau de sa resse m banc avec Dieu. Cepen- qui s'-animet dt soufIc d Epui-Saiutontre les
launt,si la force rajeunie hu p cristiisnic -vient puissances de la perdition qui cherchent à dl-
pas sulpoeià: L leurs entreprises ils pourront pouiller de lour hdiadmL les eliuts d la iRé-
encore murer des houIls; sans noiimr dns la dmlption.
r:oic lrge pîi Mnà S à la pIerdion (Maulh. vii, .re, ces boutons pinta-
13). et lliumuer tue fime dont Pavule vnucité .]iegardlez 'Plae Itenrteiotns pit a-x
ne éteidril µtue sur les derniers débri de la i-i tu-ers d I uma lme. I attend, dans la pmx

VI lîiîuion europ6àeunîe. UApótrûîe ties nuions de P'iu nuoccace ct caress lvi larh sons flatteiurs
vilsaion1,'I)Ûretic mausdu pressetimentu moenttoudiluNi sura par-vous luessa, ussi bien qu'à nous-mêmes, cette i du se dvolpuert oi flur dtn iilh jardin d i

exhIrttion : - Ceux rui s'exercent à la lui-te .gîe . .uut La uîrdt leudiuudu
g rdent la tempérance en touitle choses ; et ce- lilu e sitit-mi aeie l sLu s gti rts (le

pendant ce net que pour grigner une couroneu lii et que lLt tentautionu ass iege un paroles et
corrutiule, aulieu que nous enr attendons uneen'exemîleson illeo<uicommeneeil.

inor u til e ! (1 C or., ix, 25,) " Reg ardez l on t d e c
ru que met en oeuvre le pari quians son enivre- nl ui pure-t ce ln Je dus bur-

îrîeîtlauncetdes l>rinueiiniceduaineà vers lIan-gna~rds qili iint etincleurh-n)i-tî dains clu-
me etlane esraons meaiesvers c·au- monret secouent leu r tSte avec étonneiment
tel, le Irnue et le foyer domufestîulue . Avec quielloeui I ,oteu lorsuedi b u- tètme ts~r des uniueux

adeurne lic cerche- à-il as a nvel oppr les villes chaue md s bruits iucom nl tosIu ou veauxî'htujii-ils-luslohtiltIes 'etîtietiusluî'- eui!
et les ;i nsansunnituls înî f plet tress plai- lrue; uiil gn'ils soiet xposeS auxsartieics de

quei-lle iifaltig'iblo aiv ui ne d iploie.t-il pas la séduction dnt nls oius osn-s ui les effets fice
quand il veut séduire les espri- lblel es etîurm- i séiutiluulur emiu lusults t
dir les hoîmmes siinples ; combien pieIu plleet p é '1 litdit-la outou eliér . ltlc s euit
les (îtigues et les dangers pour rucruter des con- -pourl isr l t t(is " (Gen

§ iàe ses projeis cruniiels ? Fau-i que nous, oxxv 30, e., et qu beientailrs n (in .n-à qui le Fils de Dieu a confié le sulout des áu esdi 0 ersl bns et les oam r ouim imes-sur
qu'il a rarubetées, nous, que lauteur de l e le chamiiip île bataille, pour y verser leur san
:t inrodqiàs dans le s inttuaire de son temple e à la plus graneit!Sire àta arutaredu hi

revISus de la puissance du sanlce, fut-- ue larévolution? rtule die cet hàlues "t îe lui
nuit:s ne déloyions pas la iime activita, a m- iél-e t à plei uintr e us le auxduls 'ilu

me ró-oouion, pour applamrr les vmes devant o car ils soit pltus dig s ide ntro q pitié que
vérité, pour disiper 'erneur, pour ~-uver les -de notre aversiomn. i peut luir appjluer ce

Eue ta itemps s'udiresseuaS servi o ,tu de t dîo tIti le Se igne u•ti a jils 'ouît ab imdonuu ,

Euil t exh pn UI - ' d' e a ix pr veu i es m ot pi s is u e u s u r uI die uC vive. et ils se
clIC ia autex oraion " di aetrset rreprehenibes i on~t e usé dhes citene, crnevassées qui iîecomme il ied auxdapensateurs et éonomes de SrIuCeétotn i eu (er. n. 13.) "(luaise
Dieuî. (Tite, i, î). La pureté de Lt vi , que re- ut it r tei n l'eau t. (te. ile Id3.t" r .tis

commande la loi Le sainteteé atoui s een pu la in Il n1e11t u t oP t ueer. les Cai re, etils
e c naiss et, et en oul e [our le priètre un d - icotmrouvent oât l'r tau oe ur. de ,; iux. leur s sari

voir d'état. Par chaque exe lle dun1 éM-el qui'iî t n t dre reit tutuhie rme s . lu rplnintuded
donnerait, él étoUUnait la senc.e de la vie tiue .inde . .i ais isesutla Iiuete
répands a p:ue ; par ch luue deviaion t ibiu sen- f maisis j li

ier des justes il égurnuiut ceux îu q 'stelargé que, pu tiirLIie le uhsoin tpruss:uN, ces
dle c.aîdre au Christ, ei les ttraîerait danm le ualheureux ettndtc leus maiins vers uxt-

dese ri da ulues vohiuîl1esrretr. 3 s, dans sagers îe lit vrite, prtres de lPAgnetiu sLtius
les~~~tah cimnltee acele ,soususno s suilons

par dos appétits pronei, hors d'etat dle co:b:il- taegle Seigu in, Votre stuivr. von ilonl

t'e dans la frce du Seigne r les fl is ime ç ats t ure l esp tie qu'il il :i u rvours Ct pou
dle lui rt.iie iîuniverelle. Que cii qui est i Ms ü swécet ilto SaivzI-s âmes loIr

tué ptur reprimire les pécheur. pour présnte lesqees ju suis uort et elles n[ ru uwees
,sl .. des quute selèvera de noueau ave forte la

aux yeux desel uaitsie irl de a ire - f ll.unmhe que votre maitre ordonne d'ilîuuimor.
lion, nesi ne à nuoilneeiinJagem-e , i i La robe 4 ]nuptiae li mruanuuuue à lui-Iéme. Fites ub-n- [Lue xu, .]

ion qu'un parti qii 'est dounéI la tâche die d- C'est pouuluoi, puthtier lt lii de Fanour
truirc vonre uilluence sur les eturs devoui iuilles luine dle la puisiuidu mie u'iour lui, i
abserve hnu-un de vos ipas avec d< nyeux d'Ar- mat PA ,tri , lui ilt dir : i il inous sau -

gitus. il met en pratique outre mesure ce dotît rera 0de i' amnjour île ,é.ss-Christ !Sera-af.
il acete fiusement un orre cbtire ;jil emplie lictinuu les dcptisirs. ou la f, aim , oui lt tii-

les nyeus les plus iudignes pr airriv-rI a ses dité, on le, pr(iS, ouh la persée:tion, 1n le u-r b
ius; et le nensouge et la alomnie appiartnli. 31as p trumi tus Lts maux, nous dem rouns

uient à ses ariies de préddeetiou. Arrive-t-il vieariux pai- celui iii tious lu in' (. tu.

qu'un hrut de lévangile, un messaiger des mili- vm, 5 et 2 7iT urageuumntls
seriordes le )iui il mle dal h luussière du dotines a lt séduction do I bl'uIrL tI lc-

peie et : pproeb i ses lèvres duî ialico des plai- golïîii où elles s- eacent et cxpose-u.S àt la
si-s couab!s, auSsiutut cs limms du pro:p luère il lut vetolaiéritéquirayu du haut di
e.elrenit i jour de tUimphe et Iiiguent ce lt e-roix. Ell es; grtuIde la gràue giu is

deploîruble 'ovisenitnt a . hue actile îu un ei couuréa j la Ii oseur:iin suceudotalt !

eoinait point îe rtelh. R èveille a. r.uniiiz.la pa l eOaincr tni

M Mnii il neli siulit pul quDe nous nu iuurim is Dinil turiere, et.vouls eIuieicerez evulmite
iuiprei. /f inque' n;otre ralc-e-c netromce îles bo-uus qit Itu lîuisance li ¡armge,1

r/icu de m qedp isse (:iil uieê t'iJt ca C mu- tuar ui-I qui i seul est lu iIss':it vous ussiste.
ie) du de nous, Tite ., S.) Qui est uome Diemu Il ii it un sig udîle sa

riain, et ils s'cvanouissent- comme la fumórn .
[Ps. xxxv 20.]

J Segureur dOs armées, dont le trouô s'élé-
Ve au-dessus des elrIis.abaisscz un regard

de p itiésur ces Pys a qui vous avez. doinó
la Limière et la gràco cn Jisus-Chris, votre
fils uit pm ! Ne nous rejetez pas de votre ihi
et ic nous relirez pas votre Lsprit-Saint. la-

voyez les anges de a charité et de Plhanilité
uix hommes garós, afin que, Sc réveillant

eilline dli solge d'un fiàvroux, ils jelanet loin
(Pleux le uhrdeauî des désirs dérglés qui les

ciîrl m e rs la terre et cu'iis lèvent leurs yeux
Vers le ciel, pOur lequel vous les avez crùes.
Alors descendra aussi vers nons un s:tufilo de
votre paix, et, tous runis autour de Votre saint
aitelnous vous louerons avec foi et e--[îrance

q uccque nous entrious dans la trre bé-
ii lla ylSIOn . .Amen.

Sles signatures de 7 Archevèvêqiues
et de p LEvécîties.)

Le.s C t1Ilique1rs de [lad
bn écriva inid n une de Hltkide vient

piiî tr un oui lvrage intitulé, • .JIimoire .rla
siýliiw des ctoii/e/ d nS lcs J>uî-Bas."
Cet ouvrage, d tlu'a/let, donne dedei:is sui

la; p)itLIon es Catlîiues dans ce pay am.ý qu
soli t extaîluieliLli salts, ne fut-ce îque p1>; r

leur iuv eaute; car n i ecxcepte la e, il
il!)- il pamdlu aiiyzen mi rol e dont on cn, 01 ssc

plla ajlliijoig interieure. Nous crîoons
dîîîî' fiue diîsir Là nos lecteurmel en les enn;einaiit

un îIîloleîilldel'ét'at (le Jleurs frères de liollande.
Leur floulîîe <éléve actuellememî à pis uîîîîins

e à-dice les deux cinq i iî's de
U Ijt)!)Iii>'> ii uetière du pays. Leur J:i, et

leur constance leui donnendt roit à nos syi la-
i as, car il ne sont parveuîs à ce nomre qu'en
passant îar uie lolîgule Persécutlion q uî lPres-

e îou -entîhe. aPeînt lnagiemps, ils
olié t 1 CISi t UlÈ*î aus., pieds ceine mle

Ca liue d ade. La persécutioni verte

nmeçpar le décret (I (.Iaum le Silen.
ceu. un 11, fra.payt les Caîbolg:ase.'jin-

a tiîiîdes, Cl e clliaes dans le e .ne des
dJIb îul . ii \teS jadis men Angletle îIIUr la

Riiu Eliz:î beili.
Dos e Lules encore vivans ern 11,llinle,

se rapil t t le tempiîi s ou les Catiholiques ettailet
. e i2e t l¡ i îni e n sortan t dl s les res. de

teniraIIi u ,e bile ou un psar, our
be protéger contre les sules de la poulace. Il

leur ialait Inlénieli'tnu:ler eurs c mypelles ieuy
uimettait dos uieCillgules utln îleîrges, tefles que cel-

lie, le Pimon, le Penoget, e.
La sèouatillu de I19,3 qui traviliait à itou.f-

f;, t'Eglise eu ranc-e das son sang: la dàli-
"ra ià on indça en Ii l·MMP.

Alors la isonî iipolitique neportant sur la
lui.1o, im lcreit iUti portu paéen 798 accord.it la
lhetae de e oir.. ais ce dùcret ne fut
j:lalmm- m1h ltiLini ient a execluion, seuf pena-

da.t ili tei % pnde ulii rgn ie celiii que les
1 k a isappieliMncore,.- / inn Ri Louis

.lYo.~..L aIo S27, un cun:-wdht rconaij
sait ue ir lireue Catholiiue fuit snl, pui

et teiklst u nvi dile té lend:u treize auns, js-
ei)a lt'l e 8 , lr. Cipilctlm iont que.qu'à n i-equ'eu 181 oe,1ue

îtIou ee quîo. iaivaitire .etn de vonseiir à
ce e i*xmuiuou eni li aij'urne.
P. Liiint ce ttieip<, le gouvernement fidùle à
Su: veiu x pritestdt aonitm s: protetion et
s L acuir. :im seiusme Janiséiiequjii a tcisEvé-.

quets, (Ceux a L treclhei, deC Harilow, et de JDeveiî.
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Ch a r t r-euse.

Suite îtJin.

tis à quoi SorcVit ces célibataires t li so-
ciél ? Vouss êtes bien sévère, Moisieir ; il y
a en F urance' trois à quat.re c out mille cliat.-
taires,utohtre lesquuls la philosohieie uno s'tluice
Jautais, malgré tous les srcvices bons ou maisu-
vais qu1'ils rendent à t miortie; et on aime

iutlx s'uuauer L 30 ou 40 p:utvres religieuux
l'Ili n'ouit j u is itit. que lu bicu . .11 'y t

au cune justiceudhais cet.te aprciation, ut les
Plutivres (1n luparticul nclie sraici t pas le votre

is. Le Carcussonnais aut. s'elporter.Nous
mrrétàes Ut diusioU. Dix heures somUmit

C'est L'heure où les religieux se rendent àlof-
fiee. Notis nous diigl" Lmil u et îe la cha-
îelle.L es laibeux jctiunt tnuue tchié pâleJ
Sur les uiirs, autour le nous et duis le sae-
tuaiire. Une porte s'ouit et toute eu lé-
'tion de blancues fitômiuîes dùfili dans le elime,
les imlins croisées sur li ouitrinec et le caliuhon

rbatluît. î utpassuuît devant l'utel, ils s'ii-
eliîuuiei. profondéléenIlt, cuuommue si tout leur
retspect pour la divinité ut pli s'exhaler d:is
lem- prustermu.ioii Arrivés de clî:utg côté

l1ii cuietr, ils se ranligèrelten i fle le long des
sudtles. Puis Lun sol se lit entendre, pareil à
celui dl'îunoe Ilaii qui fralpi sur, ds liois, et

.(louis tombérent à genIux, coUe par un mou-

veiclit mécanique. De la lace où nouliIs lt Vaé et m ,rO lau route uit n . La
étious uon u' upercvait q ue ie omeu 1;adu est ms:LiCentrepar
le lon îlduiur, c'tit l hgne does têtus meli- tun iclchtnetiuCet se dvelope sur unie grande
nuées. Pas un snuille, juas u soupi, ps in cour carréo aui coitre îe Ilaquelle e ui large

muontieent. U ~t-inouvteaui signl se lit lnten- bassii. A utilieu de lit litçC,. et au rez-de-
drI-u-. Les clutrtrelux se mretirèretuabattirent hauissée, Oi s'enilnce thîuIs tun uo1uo hue ut

le cauhmlon sur leurs èæ sttltrs un ihant large gleric( îe 200 piedsi meî près. au lout
s'é!eca. Ce nt'tait pus l'hvuuue gL(lei ' de htuelle se trouve Palipartehimehnt dult père

ou lit majestutuse harmonie îles eliuîts dt lai génrèi-l.
liturgie IvonnaisCe c'était un oi tui-liudoiico, A il-oitc et à gîaIche mde lit 'leric, Cl
tiste et uni p traiianto, telle quin put l entrant, se troiveit les sallsîesd -vugutr, -

rêver à l'heur île iiinmuit, sous les voûutes unI pi pus illa ith ltlite, la bibliothqueit

soibrcs, et sortant -: uneuespce t'elloit it cuisine. Aux dlex extrèmités île ce grLaînd
de ces poitrins mihi:eéroes par le jeûnu. bàtiment s'ouvrant pmthlélent deux im-

La iòiùrC pale les ILtaui io nus ier- mîcns:s corridors de ti1-0 pieds de long (double
mettait pasL e distilguer les lhauterux.N'sés lgneur de lglise St. Jai tid Leyou)c; es
rviims le lmatin, àL ii hieures, défilhnt avant corridors, proprteet parler, constittuint le
li grnd'messC. il v avait ldesbii(LS onhounes eloitre. Les clltules de-s religieux sont éche-
1icaîes, et les tieilaids à tète bluiche comme lumiées régulirnUt dans cette inînueii se

leurea1pchlion; queluets uns étuient I Itute proloideurI. Entre les doux corridors, reliés
taille, et tvaient dans lit démarchet quiehp1tec enutr'euîx r detux letites galeries, se trotuvis
chose le lier jusqueu dans leur miunilité .Frère le cimuetière que clhatc ciartreuîx tpp rçoi t
Jeaun Marie vnous racontque parmi les jenics, oit sortant le sa cellule. Des coix le bois
phusicurs avaient ét.é soldats .d'antres étaient miiiaiqtiit la place où ses ainés reposent un at-

des Espagnols clhassés île lettr pays lutr les tendant lit rùsîirrlection. Quolqueiîs phmiuitis né-
tenltes pîolitiuiies, les autres a vuient apipiar. lanoliquis pissent autour des croix, qu'elles

enu à des Classes diverses de notre socuiet. Interrent. Frère J euîMario rgardaitt le ci-
L'I, h pltus petit de tous, est le Irère d'un mîetiur avc c sourirequi Io le tuitte pas,

bril litnit avocadt l udoinotr barr u. et seiiblait -ar avaieCo y muarq uer sut Ilace.
A purés lgrand'messe Lthc dèjeuarnos tum- A la porte des cellileîs si trouve une inis.

mieçamues la visite gé urale de laChatse. criptionî gravée en latiti lOu îInçais, Condensamlit
Les btimets soui. uidoses d'iun e éà ulule dans sa briveté. toute( lòergie dt sacri'ice

muntuuguei trus-cvé,lou nmmelet g-radti et le sperance. Ciutîe ellule se compose
Som ; di Pntr ûté ils s'iclinent dns lui de deux puetites chmnbres ; dans lu preuière
diection :lu rissenqui imdique la popnte de se trouvo la pirovisiun le bis poutr 'hiver, et

îîn tour avec ll leYu1 is religrienmx abie h' contoturs. Au nord, dns la direction de
(des buîes et autresi leuius Lbjtis dle quis.G-ève, les las du Boturgtet eAny pa-
leuie. Danus la seCOnd, il Y ti1 u11 1 utit taie riss ui lh Is à LIC monlstrt s sulrpents
pour écrire, deu uIm I tus rvns un frlm' du dm lis e ab-s reluis:nit anxlux di jo-.Les

ibhitthuut, un lit de planchies et u uprie- mniug qui[ les ciinlourent s'èvent pou àl
diei. Le mu ur est tapisse dimaugs es. pepu thtidate hct Si , 'uitassait dails te

La tèrue preud jou- sur m i pleut jardiuu, nè!ée biiarre leurs somnets couiquels, t nu-
diù Iou apperoiL un morceau carr-o ds iessu le duumL, comme un gant soHitalie, se

cieux, t mî et queluiefois le solL'il. dres le mont Ilane.-Nos redescendimes
Lut visile des bLtiumens tenniuée,uons rv ime r.surtés d'ahirattion. Le Ctrcussonna;s
dans laprirL our et sortim par lu gradle juxtloi se nit à parler des Pyrnées qu'on up-
prte eui t itde a lutllt s'étud niuo î.ouse perçit tue souni puys, Plhalie ltparaissait tout

pIuLitée dIarbe A près cuit 1 e pelhuse cuito - i ii dc ce que la aVOie apartenait Là u princo
mgenee la forèt dont les profumutirus :*'te ult ; iem,iS.

aussi loinI qtleiil peu uivr la haiteutir îles Sos lt-s premières peltes LI grar d Soi
moitatgets Lt-s bruilhiiltrds du uit i t aélient :tendent quelques paturages, oi cles

dissils lo suli prçait ça et lt id'ihunrayou la t(oupuliu de la povmie l v nincuent paser
vote de ftuillge, ut. Lisait étinlti-r lus 'NSois vîIUe- Il deiuxs à trois mnitIe mîîouî-
goutts de rss- coirm ies rles eut uision. ions sou< la gard le trois unormes cliens lits

Ei remonut:mt la guore, on arrive i bit dttI St. tr . Ein reitrait à la Ciartreusu
'd'une demi-heur à sot uxtrmi. oA lts mou- nous y vbies tun d(talc t e sold1ts di
tagnesarriassaIn leur ans etinieet le giue, catllés à G retnol. Ces tiitaires
pussagL. L, à lt aissance iu totreUUt, et sur tiutnt montés dans la matinée sous le comu-

mi tertre di quelques plieds cares. se trouve iuadeuut I un ce de bataillon, et station-

la cIaell l de S. emii, bi à l'endroit tmitluut danlis lat grnitde conur. rrie e.an M:1 ari
ni e où ce saint avit ibâti st oeIlli. Eu re- eausait avec les chefs, et sn costume pittores-

ldseendant vers la cliartreuse, o rencoutre q que tranh:Itit tt'unc anttlière singulhåire- avec
gautce u e mssue d ocIer para Luele Iusse tumorme.
un petit seuier.qui s'éve ensuite et couiLIt, Il s'agissut uMaintenant pour nous de
après 3 leuures L imarche.at sonet du gntud deseume ru G rni'oblu. Piusiurs dui ts par

Soim, la plus hunt cima ds environs. tion tlaIattt d-es sites qu'n reicountr sur la rou-
Le beu coinne lut t%-w-,dont on y jouit lorsque to il ltSappey, vouîlaiint pt'o lt sîunvit enco-

la tepuijîs est purH. unthce, iul côte de lt orne, re ; la miajru aleda 1- valait leux Pas-
et Lt îles prolondeurs imme unoîîcies, su dveloplpp uit sur ipt liI St. Lautrent dilu i ion, et 'on vt'o
les pilt s du DaupiLtinÙ, dont le I iône a te tout à lheure queuctte Uisns ne lVut pas d

1 ;,
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ter tni% qu PEgli e Catholiqie i.« guer- archidiacr dn .ls le rhapitre métiropolitain d'Un-

née par les Vtraires Aiios'oliques de Bréda, Bois- bi:o.

le-Dte, et Litnourg. C'il litt main d'un dle csEglies ?is?,(dl.s unies d Pis;oi et raito

ces Prélats, le banui Van Mveke-sioumb, e îue pourI lI. P. ID. Léui Niii-oluï, Forti, pro-

in partiblis, que presque toute k ghuèra:ion pré- enreur-général de tnretes Charieux de S:uit-

9ene.des fidèles de H-Iollanden ai reçu le nre- BrinO elt Ctslteur ud la Smtîree-Coqureg:tou

ment de confmrmation. Quand le déeret ide 1798, is Evques ut îles Régeus.

ac•irdtla liberté de consienci, fit p-sé, il [esEg ses épis. iplefes ams dk 21e? et Rapo!-

e torm aiuaussitô itiu arti ui-sanit. v oris é aIr- la pou . le R . D. I tiî ce i i. ré r u île lt

le quirrmosu i r' a sin j qu u en t v ille de Leece, dil tur eu h olgie et hanu o ie

enretenr ne s ome persémtion cotre les thologh! cd ce e c:at herle.

Caiuliqies. la fin du consistoire, onà .t à Sa éui-

Atu n esxch nuit sys ém atiq em ent les Ca- tude instance ilde r t l itu m pour PE lise

tht iqiues îe tous les emiplois publics e tpoliitiues, archiépiscopale de Lutques.

n'en adieuant que quelques nus ça et la. p<ti r

qllne fu pas constaté qu'ils étaiti ccml!te- -, --.-- ------_--

lientiexclus~.
Le système universitaire ie le cède en rient 3n ]iELIElin ..

. celui.de France pour l'arbitraire et i'aplusiimn,i
l e p o i O n d u s we e p ic is n ie t un t h o Í-i :is m. Ey

coule à pleins brnis, dtic reque W l ~t t- MONTIAL, LUNDI 21 DCEMMttIi O41.
co l pir con evr le ur fi, so t forcés de se

priver des avantages dont inissaient leurs cnm- ,.., -:_. .~-

patriotes qui s'y font gratuer. En ce moment,

celi quesion de péducation est fortementagitée Dans un numr précédent, n oius annon-

en Hollande. cies u le Pr Luiiet .iS Nailéoi venait

MaMré toutes ces dificutl:ss. les cathliquî' de supprimer eut Fraice luS certuic.sétd.

amImerttent en nombre, et en imranu nhc'. Il Nos teetrs oit i ji ticir de ritace de

n'ont pas moints de quitre feuilles hebdomiadaires ce Decret quasi-in:c ruil.parce (ie niusatIns
et deux Revues qui paraissueut bien encouragées. dit sur 'Cnve:si as notre feuille IOemar-

iDe lidt. leurs progrès <t utn exeiple retnurquii- di dernier.
ble d itcaractère A iistinztif dt catholicisme, I A u int de vue ptiuiuet acte de Louis

commuep artout. au onest 5er\ tnelt rieux a exi ut-

1; est vrai que les oratesnts tournetmt en n- ier. Les Certidet d'étude 'avuient. de br-

dcile ce qn'uis appelewt leur sinplucité, c'e.t-à- ce qu'en vettut d'ue On/umnae .1byale, et.
dire leur auahememà r leu foi. par!etiii avec ioutat le Présint ai ps trt devoir toui-

mi is de leur ;rét.i Jlute inaptiitudtle aux nl iresi sulter Assaitblée Lgisltive daus cette tma-

mai en imémetemps Os les cra enim tiin, tière'.nòr exdhsvementdu rssrt du

haïsent. deux sentient qui ne petivnth tiler chef d PEtat. on peut dic peser.avec les

avec le pris. Aut reste la preuve qu'on "0 feuilles catholiues d'Euope. sans juger itrp
miriue pas le apisme autant quion veut ten séverement 301. le iestet, qu' il a poné ce

PalTec:er, c'est que pas moini e Cinq so eét N Déret impontant. au naunent u . 1' eté
ont été étblies pt.r arrêteri Einuience ouojurs allait diseuter cete question iliente. plut
croissante de rlmé ent catIq ine[en 1, :"' pour ae pas moiner îoccusiun l hume tut

Nos le-teuirs pourrout apprécier le caîratère da .te dI«tritf' impie (iale. que par amour poutr
vos ýciéts par les règetiis de Pune ien- la libet de FElise ; et dauts ce Cs. cututut-

tr'lb- appelée le Phylacterionl. Ces :-èg'e- ea mille atirenoius avus iu aidiiro. e
mienits néitent dtre enrègmréè, ue tul-ic que de bIr la di.inu Providence qui di'spose à

pour cosanier une fuis de plus 'r-ep dut pr- sou crue des veneme-s et dos hiiimes lpur
leslattlisue partout ou iloinliuit'. les ur srnr a des disseins tenels sur stnt

I N'tavouira liis que des douetstiq uts> pro- Ezhise.
teI.ants sauf la cas de ncea vlé ablut. La enestion diii LAcutr di .ý :O.m rà

Procurera nux rote.uants exclusi mnt ome est um irs itise. Il parait que le
'ititîttence, les avantages pécuuiaires, i'ivraé- '.i 'z S ett-t tI--idé tau rentrîer dts su

gu. -c.etc. etc. capittl.e i ' sm i pre .sn

3 - En toutes circonstanceslivoriser lee pua- u po i muus.tre de alutx-Dulour. h s
testants par les eip:oisles places, les np itsi, e coup i !.at .i Loms-.\po énu coi manu
de s oviété, etc. t. e-. oi t i n u tsi r tr' t l ,

4- e Coittrbuer tuu Ot'itiiltsiitti tîtueepstlacleei uttdtienda1t urun néu,é,l i

ptyaut lin florin pour le pvl-gec aitiiioii ostan, et itemuussudtui . ourcles,
et omt souie Sedpdn cinq fltrius, ou une " pour envoyer à liur place -RUone, avec uctte

utoutes vingu c-m florin. doul -quhtc. unaficier connuprsnos-

Garder le secret de -assoiationI, et itiitiBIà Eglise, a d-cidù le ae a r mettre sa

nlrm les men-bres... .rentréC à RoUmei te époue idétcnUtéee.
Nous laissons à tno lecteursà à :ger S t es Ce n'est pas san.s taire in grande iolice aà

là l'elrit de chirité fraternlle que la ttulire soit cœucur pa-tcriel Ite t:: Suut-Père ut -pris
tie la 3;ble doit inspirer ; et nou, tnrintioeus iil Ctu dlcision : l .sait combien Rosnc ofiri

-ourtue totie smr la situt lu le i lE de sa longue iaMne, et avc quebe utrd-ur
lan., en fusant des vSux ardensSour b 'n umnese m rejunii duéti peutitsM ire après
hmur, le progres, et la pix de n r f erdes son retur; pauvre peuipe.ime dure expé-i
foi. rience luti imntre que Roie ie satUirait vivre

sans le Pape. Aussi dtpu i s sur deput-

Actes du Consistoire secret. tins se succèdet-.llte l'oti-i. r u
r le tuxroi e -ur r .a tut-

T'enn a Nape fau-ofrgde .Por/ic, pari». rste pri ser e rhuier la cie à lui:aumdet
T.S. P. le Pape Pie IX,hrse t dun ecbtia...

regniant, lc 5 înot.cmbre 10. Eut )l!France, le s ,ialisme fiit des prou-

Lt Sainteté le Pape Pie IX a enu tce uUtilmailonutsuue Y les t-illes r.t ls t u-

on palais ryal de Portici, le Conistoire eurî; pu trune l us plus cioneos <l Purs. 'ltm

dans lequel le Saint-Pere a propo les lglies selMble iprésager de nomuelles comm

dr.t les noms suivent : 1ions, et peut-:tre unt nouveu t r 1e il
L' Eglise archiépiscopede Lueyres oirti lr la terrer.-Tan s que la société est si for-

R.P.F.Jules Arrigonide Brgmamue.l P re dles tetent ébr:ole. par las luttts des ptrls.
MineursOlservantins Réfbrmés di Saiut-Franpiis l cojuiration ls sociétés s'cerétes, et les

pîrufessem de théologie à Pi'Uiivesrsité ie Puse,. octrine anarchi u es ci impies des tu puirus

s Eglse1 épiseopale dc Cortoe pour cr Jo- dit sociaIi.me, ib pmsedenfor-

slp-Anmoine Bonghi, de 'Ordre des Capucins. ces, peut-être puIt deu n eux cu u ts, pt r

trasiféré '.le PEglise épiscopale de Bemhsaïde i i la tenu îes cotil ; dj li pr imces te

pa/i/us infidelium. ¡ Pi ris, d blcyo.uit iurs, d Avig.no out :lon-

.UEglise épiscoplde de Nitcarrgu lais PA- né le staMcle sil um ant, et st o tn u t
mérique centrale, pour Mgr Joseph-Geuwes dle !pourn lt e rance rnont, de ces anttiqes erému-

Vitu'ri-v-Ungo, tran-fèré de PEClie é prutpi!e nions ¿'ééqgmus, si tetcid en hi nédiciions

de Saint-Sauveur, également dai.s 'Amérhque pourin les peuphs; sans' hute guo a Wvue le la

ventrale. concorda et de la paix quiiré reuit tu ces

L' Erlise épiscopalerde ntefeli-e pour leR. graves assemlqut s l avétrtbles Pntif de

D. Crispin Agostinuîcci, doctteur ten théologie et la France, est une I.Son qui n serua pas per-

C.',M~1r~ . ~ ~ ~' - ~ ~ ''----

nature audonner ics regrets. Nous part mes
niiis d'une aiple provi so de Chrruse ot

d'élu ir :Ie lo snLuie vu..ansi nommeîaié à calise de
ses vertuis tmues et digestiees. Frère

,tni Marie r.ou1s accomIle tpugni à qiue luteS
ectntaincs de pas, puis nous serr à tous alez-

tuetuent la mauin. Au bolint I eCinqi i-

nitesd uiunarche,en nous reou rnant nous aup-
purcevions encore sa robe ie antîchie et sonu bras
t-Indu das uit gete de stupeadieu. La

route qui nine de la Chartneise à St. Lt-
renit tdapont, est une des choses les pluis tmer-
veilleuses qhuui njpuisse ioir, in me or
ceux qui ont travense le itpcy. ;entt
d.ciu heures et deie, on cotoiu le toi-reit en-
tre deux rnontagnes resserrcs dont les soin-

mets pendent sur h'abiie, paifois à gachic eou
à droite de la route unt eni nement se pro-
louge en pente docuce, semhllule à un gol e
verdure ; un aigle lte dans les cieux et y

perd corn tiI point noir et mîioutvan ît ttu

chèneè arondit au-dessus du voyageur ses
viitx bras chargés te li-e-e. u uuisé (les

bois, lu silence augustî dA solitudes riilis-
scitt l'âme de leur harnionie.-En ap>ront ut
dr St. Latnrent du pont, les lee: euxch ines res-
se rreÙe tournent b usquemnent a hest et a L
'ouest. Un vaste horison sotuvre aux regîtr ds
sur la plaie que parcourt la roule du Lyon
à Chambery. Le Ccassonnauis nî sît tvoir
avee orgueI une lieue, sur iot ne nroite, la

famo ose percée que fit exécntiterNapolOu si
u des 1 lums beaux.ouvragei qu'on pisse voir

en ce genre. L'ancienne route de Chaibery
s'élevait, en quittant la plaine, sutr des hau-

1 tes dedivc ner.s', et ' Emtpener avait

turc i erait tutremt'.. utis ar-
to :u t se r:i n t o t di s ro hî rs L e s i ig é-
t tiic s e - r s du v il n d ie t ct mt te
c grnud h u . c-t oltacle nturei.-E

biet ! dit Na éo 'o. si tes ru-rers n veulent
volt liv.er- psag. r in-

géiticurns se nircu a'euo tvralrte et. taiill I ricut
dans la roche viv''iltî ini agnufilu ttc /onine/ il

lige droite. lontr de deIx kiomtres.--Niuts
retrnâmes à Grnoble par Voreppe et !a lign.!
droite de Isère. A (u-essus le rVoeppe. à tie
lie ticdanss la iomîtagtlc, sélève-e ul montx ère

de Chálais, où le Père facord:dre fait s. réQi-
dence habituelle penduot ls loisirs q ic'lui

léie la prdicatiun. De P'utre cMtó de P sò-
e les rietux vont voir les cives de Sss-

rttge. ,gtfrtes naturels ne li Dauhin ttcomp-
e tintit bre île ses sept mirv-iits. et les

gastrounier y vont dguster sur pa le ds fro-
.renlouimmts din:s itoutte lui région des

-1 Il les-Noitri lulleriitgue étiit fini. I ine
its pl-utst l qu' eut iimarqucr- sur le paî-

pe les iilprnius, lute nis lecturts Intage-
pnim pest-tre Mui întenant que l'automne
reutIC le bois et éa (issit ls o(imbres.îuuins ni

cuir conseilons pas d'aller vrifier sur le Satp-
pey cuiiittudc de uunos récits. .atis à l'éti

lyrociuin nîous leur dirons s: Vois qui aimez
elle natre, les grandes ouvres de leu,

les fleurs, plaNir e>umuótuuuu des furéts, tout ce
uni lève Pâme, chanue la vue -t M ertilue tes
boum timetts allez passer deux jours à la

grande Chartreuse.

due pour le pleuilelc tuit de iux Prophetes
clh-urcleit à entnaîner daus de nouveaux mu 1-

ietr.. Nous tieudro is nus Iecteurs ai courant
ces priicip:iles déesiuts pnses ar ces uints
Couicies i nuttits p, uusous q litles catholiqusi du
Cantada tdoiveut litoruier îles graves u3tt-wigit-

iments atidtess a e-àjurs r,es de France. Ju i
nos serp-t-il lermis ci e'iier d tous nos

vtnx -l jour où la métropole d Qîuébec nver-
r totus les évêques di lit province réuunis en

Concile
EL Suisse, le îong des démagogues 'ap

pesantit de lulus eIl pitus sniu la partie cathioli-
tques de cette toire (lssipte de lt liberté. Li

prison et l'exil, salts forme île procès. sott à
Porslre du jotu contre les culhohtues tui osent
reaitr n utfveur de lia liberté religietuse et
politiquc iupromise par le pactfdèdéral. La
liltrté île la pîrese a cotmplutement diparti;
et satus qIeIIIuescoermsponi elit ifl:s pri V éos,-inous
seritus dans itunssibi'it de donner à nus

lecuirs utie idée jste uI boiheuiir et tIti pro
-erèis te la t ui -se ucatiueiitu sious le re,iie d

lafriu niti qui y réite .-tns contrôle depuis
que lt A/ité eu stu lare teu181-7. lu est

he que lus tuh ues aclhent c quie ld-
v'*ient-tilt pcutple îtuuhé i asi ttoi, quuand il e:t
gouverné é iun tparti politiitl lpiproel:tne
qmute légit, les evèrpèmvs, les prêtres. et l·s

commun.it titi s rihgietises sont dei trop dtitins le
onde in / re, et nuisent au progrès et ià la

Elu Espagne, Ilordre et It.a ttrauuiiiité seni-
bimi liubenaid'uetriuis. l fuit t'enitcroirie le

uus.-\grrune-cilli.n t hilut Pape à Madri l
serait sur le point de quitter Son ipost opolr

am rfuuséd o th nuer consente à lit ven-
te ties biens t iFglise. Si euttc ni-elle se
'onîtiriie., c ui sera ui ett:l desappitieiieit,

a prs les bteIs esératqcus qie les r'lt ious
ttlmatiu is tiunocie avec li cour d'Espa-

gue avaieut titit nutitre. Ne s'tatit. it pas à
cette malheureuse cirontsttuIcC u-i faudrait
attrib uer le ur:ipeldes troupes Esngaunoles des
Ettuts Pltiumauiut 

.ut Auilete.rre les coulversions aî etiol-
îism:e coîîiîîîuu tent lou.lours. Nous mentionne-

Ous. cil passtuit. et ei dt'ttun ministre protes-
toutî. MI. [1. Biitlt'etn, tui vienit de~ au r' soti

bratio luttu etre tls mainsdu Il l. Pére :ke-
lv (d[il or.uoire) Ns tuteurs su rapplunt.

tutus doute.tIte qu I . Oak·:',:x--ductr d'Ox.
rd, eut îlui-mtu le bonheur ily i a uettlimts

tuiécs d. Iteniitrer tdans le sei-u uitat la vm%-raie
échse avec souu uI ile éelébre M. Newman.

Dieux 11tes ail4rst. etits-files c e't.
lii 1. Biathurist, e'vòqîue pro'tetstanut dei Nuir-

viicli. ut été taussi reçtes: taus 'égiis. iutte
par le 11. i1. Lu r. ( hdem ite), et
l'autre par le clialel:du iii ht11 on-Puis'euir. à

tumersmith. On s'cei activiet, suir-
touit tdanu us le Disi riet dYrk ile foider uile lts-
soc iatiot catholique, sous le p-aronn ie îs
évéques, peuir la puiliention dc î:uil les pai'rio-

di-Iiits à très lits prix, afin de ficiliter 'ius.
truitioi du puple qui i'apas lus iovî-us i.l
se procurer s livres. ni tde stuscrre aux
f-iuipes catholiques. A Yorou on est sutr le

hu)oint d(e faire paraitre tui Journal lebdlyomla-
ilitire, The Limp, rédigé par tuiti comité lie

r treS et d cluïile s ilui n'ontt u'ititr uti -
ion qItue d'inislrutiie le upeoiple, It Ifortifier daus

sa fb, ett l tpreerver d tpoisdi iles evrits ir-
réligieux ue lcs ennemis de hl: société. tu-

tutut que dce la religion, lui ofirent ltchaqu jouir
en A tgleterr, cone niicc France, en ldii en
!u see...... Nous alluiuIs tjtouttr atusi tn Cla-

Fu Irhule, les ldcsons,tu cxli-ios des
· udeurs.conîtinuuieitt d'luneimnire îsolatetC;

île plus,il i' a puesque pas de jour où es Orni-
isets eti comIttenlt otIverteIenit des tuteur-

ires horribles; niais Ii c i érite surtotut d'étrne
ilétriatuvecunilejuiist iumione'estlebarbartî
procélyt ismle des prontestaits (plii oliilotitot t-s
sorîtes de secutsurs:utix malhcureises vietimîsde
i tmined. condieuon qu'elles renone,-mit à la
11i catt hiolitt' ! Des R.cels di phsieurs

sece:s tue t ougissent pas udc faire Cet infuame
métier !

'ssoitiit o nationale du rappel île Pnlon
seibi-le vouloir repiene utn nouville vie:

f. .lîîlî hCo el mivient CIe publiur ut(
. Adresse "' à t Irbttnde, enq nnonçtut qle la

souistu iption de lit semutainemiluLutacit ài £22.
I L se forie aussi tutie iotuveile asocti
Slus i omi d'--Aliance T hmdliset dont le

but est d protéger la vie des Iriaa lais. do
souutenirn leuirs itîtérêts légitimese ut teir

lut recinaissinee de luirs droits natiouaux.
Cette aScîtiationu pautraîit réi'tnir les su ffirages
d& toutes les classs de la socié :i sa prumi-

ére ri.utiionî à D(1blu1, M. StriteLI, î%un ldes so-
erèttiires. tu utnntoncé qtue h as.soiiatji tuttit 

l u les sinaturds i-'0 Digiitaires,et cie 110
Curs.d se eglise tholiue; e 22 umembres
tdu clergé régutlier île t'110 mtaugis'rtts, propruuié-
laireus tittuiers, etci etc etc., dei. 200 miemnubris
dLes professionis libérales, île 700 tenanttciers, et
udc pltus tie 200 muarchatndls, etc etc etc.

Lts temps unous manqîcîue poiur conîtter ce
résum diétis niouvelles tl'ioiuitem ; ntus tutu-
nitus dIésiré puvoci dire iti mîot deu certainus

finis qui se sonut patssés dan.usi'ile dicGueneusy, x
où> tit mimuistreond prteuîttuit at ploussi te fi titis.-
me jusqum'à templloyer lau frnce poturî f:tire~ outrer
iln ttSsoin tempit ph tlus:ucri s etirp s tde mlate îots
l5raniçais enuttholiques, quîe lua muer avatit jet ès
stur le rivauge ; à itoute ftorce, iia î-oulti rf-citer

u-onm se> :ice sur ces pauvlres utfnaufrg-s, a tl t
dot petrmtettre qu'ils fissetil tppoés dantushe ci -

mnetijère Cathtoliqüc. Noults y reticuadrouns tph i.s
tair 1, die muémoic utnc sumr uneî siutlîère prottes-

taton d'tun Evêue A nghlieur..- cn A uîstraulie,
<juil ne lies collectu-s tutites tan les cathttliques

entraîxoni ftve-uir de Pie IX. Ce brave hommte,
qui sigune " Aumguste Evóq1 ue pr- lofa ccur> e

lua I/i u, trui l t ' ot maituu vais qtue les ciithto-
liiiuits s':visenuit die symp tathiise r auttx souff-mn -
ies tdi u cfde lette Egliise, et enî ctusttjqtunce
il fit unue ciaruge solîennelle couttre cette suc-
perstition. C qjute c'est qute lai manifie da pro-
~eîicr I

B U rL L T 1 N. tirent les cultivateurs de ces travaux publics.
Les discourspronoucsau diner doniné à.T. P,.ric ltu t.m Iond les ci-onunît. Mius le revce nn

à. '/br -- éit.és de celui de .11. Ba/diu:in. les verra. ectitlr jir le (loorce de iO-
.-- ptienedeslrlac/pitreds est, quii proutd rht biunt hlu vo ibi St. Laî t..

Rfirmcs.- Les tr au-e dc /ra derni re ssio uR p7I tour etriel trnos titu nbeanostiar-
-Les f ces de proinc.--.. 1rrt.h d t.smdustels.O b c

a ••hcipror:é aUc les ElasM-Uis.--.u-u- " " 'lns les jourmit 'contini itti'.M. I Hincks,
el/bs, Paits divers etc. td ma ission ,ie A uiteiîtrre; voî'*i c ui liest

,tarrivé.E y r tttai Irouvé Fsprit pt-
A. delut d'événements el de f quits, qui an- blie et les rapita list its si ignorants surlCuit-

tuent à notre clriîpi&tîî ltlabiiuelle, Ions ro- dition et les ressotrces dmt Ct ape j'ai eri
uvenons encore au ditet dtnt a à iàoun. M. ben faire en publiait un pa let sur cesujetPrice à Toruoto. Le C/ n, s sa ibuille d(e comm sur ojet c mia tissioi. Je cris

mardiaa publie t lon los irini tx lisco''N auss(itlue ce pip:hillet a été utile. S'il -i lié
pronou::es oen cette occasion.Celui ie M. Ltce violemmtnt et ijuastement u taurié ar la

a pIelaleet trait aux11 allaires (li 11.C.C- peesse d ps ici, il a ét ë cpproun
lui de M. ß3 aldwint eut ointldes vérités à h- u Auletrr.même iar i. ls tm rhndsa.
dressc :lî.slilhùriiux du Ca du entier,iisit tiits. tues d:IIvers:i rs it potlitiquiîe.
Id& es de raison et de seus. . 3.Balwi se DuraIuIt mon oour àt L eVnd. vn
il1unt que les I ibnînstes sont trop iitpuatients d di benuiiir au mtntilail( de £X120.000, et si

i lpops de reibnnes et les assei inittgentts :io plii toètir tout l'argent q'il me iluit--a-t"is d.uI tiitètre. ni tte couit pi, it- ce t'et Ips mia faute à mîoi, liais bien lhil, les dillicutités. les trivatx. les pmes de lute de etux qui m'uiit anttwié,iei,t qui utceux qui sont engrés 'd'aviser la coturont. blit les émetes I' lté idernier. Alprès ces
d ats t idmni inri.t;tion des talb ires de la itPro- heureses miles je nni pas essayé d

Iit ( . .. huire de nouvelles négomit itosJe lteur de ne
M. uluit fait ui rlnde leau des lIo- ps réussir et. par là d lunire ia crédit tI -la

grés potit iqute.des d erterî 10 a 2 tmtes Province. .P'ai confié ns intérêts, à Lotindres,
cii Canaut. s Ir grCs. dit-il, ont été tt1- 'nos b gui îum'ée rivent, qu'à Moins

mtetss mrleuitx et tels quion 'eni a p que tout suil stdle ici et pl'un puisse avoir
vus de semblîbies un aucun Pays dans tu si une parhite coniatnce dans la trtnquillit in-

emirt espace de iem pu Il y a dix i lis nouts torurte t la positionî ithtutretItI tuaada, il se-
uavious pas I*ombr meme du gouveremtenmt ru dillicile d'ivoir de lprgnt. Si ous n'en

reptresentititetautlurdlhmV Exiecuwest ou- ivus pas, il aut nois ni IreI re à nus
tus à li plaseiamplet respoutsabilit u peu.- mmes

ple. Quant attx mes ics de retme dut le 1'ho. M. Merritt pn thi de la réciprocit
ays a bso, luigrand nombre i a lj o.t reiale avecu les 1tts-uis et dit que

el é lon et arec ul t de tcuîs, il obutiu- liuéngalitó des rix cuit re les itttrehültés voisins
tira b s ats. Ce a y a t de rigrottable et Lceu du Ctthtda tvitces(t eSt ti% îll
>: rnu inotus, iljt M. Baldu ii. c'est qu' tui Cisrt. Oi a dit, ajouta M. Morritt, que
montre uneî titicue tin tieu de vMir el l- animeriins tne voc.rtut pis abolir I s droits

menées aàla(t tuiutes les reformes ina- uiils ont implosés sur ios gr:intus. 1! ffaut
u lOn e mantqte"rMsOee etvters les c'i/ /. abdissent. ils n p< uvent txer les

mitistesat.il t ut n ient las mtpie dt s dit Cuuada, tiI leurs tuoires >ro-
ès tiarnas lo a sitUationi. .\t. l acidtitssoirit uhnis libres le droits sutr les mtr-

ltt à Iussemîli e une lettnr. qt indratle a cités uhti Ls. La Gnd..Bretage leut nis
tUssc, ;coilgues tt ti île lit Chu: tttibro eti fire ta-in iîifvite etne rétiput des It«ws-

levner 1 a dit d entret au puirM das is ten y:çtnt sur ie prodiits les mêmes
hinel il xpriti sesn er W aie att sujet c droits t uils iu iumpsés stu r les prtduits di Ca-

eele imlite îiitl:t jeilete dUintt il se ph.init ai- aud'
.îlour îIl . diisait altrs guilîlne se s itit Lv 11er,/d îde nldi ai sujet de ee nious

glire îe be partie uit ehinet, iisli que si (de il. M\lerritt.dit sur la li tu wt York. Cou-
Ms ants l ioreint ill enre es mnes unus rier andulEnuoirer., que (l rd di -coseil

nedvm .'de ëli ueind ent pasaittnec de /r dat impov/>/tés a écrit à itord Palier.oiin 'i 1tl 'l:mt Itt'il ilb-
//ries gt leîo/enrdauslahgne de tienne la réciproiteu ciire les E. U. et le Ca-

iîttduite .lu'il suivrait ut ut ViS-à-vis les trop inao u i u c u1•?le C:nula dem:mdora Puu-
ardenudn eos r:mgs re.oinssqueus-a-nexon.Le 11era/d njoute qu'on aurait dût

vis ses:u aders.ures Le ti.pa. - unmter(e, senr contro 3M. . rrucomm con a fait en-
en soImie, futit pour le mieux et ie ptILt ltr vers les autrs nnexionnuists. Nous ni cry-
Plus vite. Le peuple dtit avoir coîcli uCle e bi tieti à cette histoire dut N. Y. Couricr et
lui et le soutenir. S'il ne le fait :ts, le titi- IEn quir
uistèru tutel, dv ra hire place à d'utres.

Asturémet, t. ilit etutore ai . il wiî, qpa t
tn reasse acttiet lis tra ix de L: sr me slactircdut l-

derièr:e ssoncrie ntle'etir et quo ea it-nt 't suit? Cuinlile initéressait la religion.

inet -" que nous avons fait. on Il î 'iit os n us t ar, nos C;iepous hure conititre le
ICU etser dte des sriteurs Nisif e; pare Concile Ntoîn: d'Allemagne dont il est par-

SCux. ToutI l Imue a apt, i ov le disiours l dans cet -rit.

d'ouveritire deie la sssi1. Nos voisins mim1c. P.,
eu ont thit P ge en d;santqu'il resemblit A id c

-garéé.. e te lAllema4 .ne.

Ss- t a session ? S r tis les suut t., L'Eglis" d'Alemaîgne. piout tnlous servir( res
dans le d (eirs des pojet île partles dc Pie VIlI. était rodîIlite à P'étut le

iii fîtrent pie tî s à lt ci hutmsrî, et tuus tes- saIieet IVu pi toyail sîi r suite
,è:cnt ,et devinrent li à une seutlc exnept ion igr:ius eit niibni' iseIs sircanuis des iui-

le bil di Retr7sentta qui fIt perdui iar >rt i ïiueis :ude suite q .e ii fidêles privés

une seule îix, dan tnt dii,.ion ot il filait des secours ticessaires et uttles à là-rs à tes,
les deux iers dI lt himubr. J:itis d(alts était dans tui dtgr éminent dcieirc

mu. seule session ditnis micunt pays it ii s. letu:ir salut.
laite àa litis su r dsi sujts si imiioria:is et e ·- Qui mteritu tidêtre blmt cin tout celii
si grand ioriilie. il v a eu 27i:ls ai<auti "('st uLs. s'rieCit les.Cattholiqus dlA Ile-
des ciagements :Ms lis lois ; 7 reculst-i nm n tits leur premîiére idress à Pie LX,
tînt le sys3ème de Judictutre.--4 sur Podu.. en~oîtreMs 4 ! cest tous tmmes, et noit

ettion----r rglat les ubiiil:its--t blt poiniit nos suuverains! Car lur niotie ii-
dEection--S biills concernatt jéconomie it Intiîitc t notre argiut, nous avons latge-
les finances-- le cou(ulere - des amlélie- "tmtt cotrib u i maintenir le systtie il'er-
rutiots publiques -2 la santé lqI u iup " riar et de :ensgcuie qui autitsit lns prin-

.lumieo-1 es .stes.-l Ftmitutie--- 'ces à cousidérer cliacue de lteiurs aggressiois

tes Petes-4 les terres publirpues et-29 d'atu.. contre PEgise, cunuo tnu doit itre- r.et

tris sujets d'im nortanîce. Sutr les 303 bills "n iiîhi le. No usvyos os eutfiiis à
intrtlIits ei citilbr durt la sntsl i . e "leurs écules do gouverneiicnit, r.t à leurs

gtuverneent eu a introduit 77. Les iuis- muniversites. où loui usii sgm it liit d'au-
tres î'on udonc pjus été oisi."UlI Iitiile. M. I re ditrinue. Nous supportio usune riesse
Hincks,d:uis sn diours arli de P ltat des i périodiquu, et touts iévnons tue irtuti re

fiuntnes deh la Prnvinc. m- irttuue, qui protlamient lis mêmes

Ntnobilt:tnt otîtes Is fituisses as'rtions " princips d, servage. Nous apphtus s

de nts adversaires, dit il, je suis hieîurettux "tic c ides légistes ailbitiuuix et veinduis. qui ut'ili-
lioutvoir dir quIe la c onduitioni finière de la vrpmieut qtue pirérigîtivepour /e SOcraIt

ptrovinîe est très-stis1iante. il si. vrai qui " et etîrpphinclait en quelque .cSrtle I5j-uiiri tic

y a eu des embrras teliorires résultants de Rume p yeuIe. ualors q ut e ses jtrsuusultes

li nécessité qu'il y avait d(l comlnilter pu- " faisaient ut ieu d CéstIr. tttdisqueCéar
qus-Ils dis luts impUrtans de tos t avamux luimtmt chirget de clhi s la litchste

pnublis, et des diflicults dc ne mern des c m. " épouse du Christ C'est ainsi qIe les 2c(-
pru.is sun les marchés angis; mais ma'gró itlignes d'Allma gno vientuenit d enacclIserf
ctla il n'y avait atucttuie raison d'étre itîqutiet eeux-mmuesu enésence dt Souvr ini te,

cuicernîauut ccet purtite di service pîulic. Le et de touttI L gise îde Diet; et c'est CC tis
eouLt totl dte tues tr-av-ux pulies, le 30 noî- deuvaiet.t fatire:t ur c'était bicet pouur vttigt
îctmbrie tdrutien, était tde £4,62 t,96î 3îc. 63d . muillioîts de Ctthuoliques ue huoute à les bure

ei la. blancuie d'apitropriat itis pomur le comi plé.. rougir,. qtue tde îtemeurner sptetateturs silenieteux
tient th eus tratvaux est d'àt reu purs270,O00 à la vite di, déshituneutr tinsi itîligé à la \Vé-

cu: gi iormieraî. ijumdtî Ces tra vaux touts funis, tîéraîsi b léi e g mî les avauit iuites a .Jsus-
tit totali tde £,91,9 161 3 . (id. Le total doc Chrtist : tt le seul umiuyctt d'ffcl:er~ cette3 hiott

la <lette pubiilque s'élevait i lit uméme époiqpe était dc thure fi lau fitce tic livers ingéniu
å £L3,039,8315 i6c fidi. ut le inonitauit 'lii doit counfessionu qu'ils v iennentu de. hure, ut tde

étre uiégocié est tic £8236791 13e. l0di., c t-acheter le de sbiori eur dît paissti pir unt atve-

qi portera la dlette à £4 ,263 ,535 12e. 4-d. La utir pleutt d'éiergie ut tic zélé deîvtiûmenut.

dilliirence îi outr lette et ce qui a été dé- Le premiier réveil à ce sentimenett tdt dlevoir

pes poui lus travaux, est de £l23,l25 île. fuit amenotu paru le mnémour:ible tiltisonnemnttt
' .yd qjui uinté éei icnomiisós et pie és dIans tus di u glori emux conuifesseur, 1 lTv qîte île Colognie,
traivauix. .Il faut ajouiter à ce mntantitt le ftundis lhîarnoscste Vis3hie Dr.)ine. Les Cauthlules
d'aîmîorissementt die £ ;M,3616 10c. 7ud. ; oun voit dl'Allemnagne vinent les chievemt x bltantes tde

pr là uue mlu mitintat tu cuft utntier' des trat-. letur vhiux ptstelur trainits tvtec violtence dansti
vaux ,quti s'élève àt mun peu plus de qulatre nmil.. unt ecttlut, parIce i//il rdwait ose tra/ iie- Sun -
lotus et tldemi ctotumnit £ 190,70-2 t c. 9di. ont cruetmt rle l'Eglise, scilot les p rinicipes de l'A-

diój l o to aye à mêtmo le revenu couranuut. giscu. Poinri htpreire fi.is ils senutircuut (îttils
"11 ni'y a petit étre paes de pa~ys u moundc, 'lt éament escites. Gerre-ts ucrivit soit .//t-

M. U.iuuika, quti putisse muontrer îde plus muagii. nase ;Ct us r-ésolutremt de s'affranuelîur. il ti

fiqutes r-ésultaits. Nouts avons euttreptris di5s oui- leuir intanqutait qtue 1Peccasioni ; et el]le liC tar lat

v-rtages gigatesqj ues quti Int i'admitrationi de pas a se prósenîter. Biuitót drs ca's et des
ous e~'ctx qpui les voienut, qut'ils vietnneunt d'En- britits dle cainons et dlo muls'ts se fi rett

ropett ou d'Amoérbluet. Ils tnc sotut pas encore enitenudre dans Par-is, auxt t rois jourts tie Fé-

pathitemnent complétés et déjà unt ncuîviéuume vrier, pouir aliler se répéter dans luos rîtes dle
dit coût toîtul eun a été payé. Je nî'ai puas be- Vieînne et de B3erlinî. Ce n'est pas qume les

soin do p.rtler des immens's avantages que ne- Cathtoliqus.d'Allemagne ae

1
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vorisê veeent. A Dieu tie plaise ! Car
dlas leurs soifrances, les armes <l.s Catlii-

Itue. sont la priêre, la patione et Pmploi des

htoits cont itutiondslà Où il en existe. Oron

les -.1'v'.it a lors comittis ces I roits ; le droit d'as-

aciti lon l erloit de pc/iions ; le droit d(e libre
isc-ussi on ; la liberté de la presse. it iien avait

as/sez. Et tîndclis q.lte c'aulttres employaient ces
frnchlis's nouvellement auises à priomi-

voir leurs Vitues politiques, les C:tholiques
aPAllimiagnie pretuaient tutune lrmiie résoitution

de s'i servir pour achever l'uvre iippré-
cib(le de 'iîdépendanicI d ' lEglise. Ils se

for'mrecit at ae g'nul[ societeé qui devait
s'éit'itci<edr à tote l'A llcit gîte : et s pa te
d'mn tm [,pOi jmis" ui lhi %Religion
la liberté. ils s1'ititittl oreti ils<or ton «.Le

J ic pour la difince /e la lekr'té religrieu.

Ce fuit à M\ttyenlte, la ville et lu siège î;u
era nîd ajpót re dle .IAllemoagite, que lIissocia.
iion prit. u (issanc. D'biiord. elle flut peu
nombreuse ; mais ello eut la viaieteur et la fé-
condité cde la graine Ie sLnc .Elle crut avec
for..e, et étulullit ses branebices avec .ime telle
rpidié qu'e timoins de X mois les associés

1urt'enît dire dais l<'ir irsse'l Ppe, qne
leurs a fliliatiutins s'tendaient ilit [tin à lao-
luulgut. ei des Al1pes'aux tmurs dit Nord. A insi

ssociaton ginta la ltuctr dlu iys, avec
une raidiclit t n uc is vraiment merveil-

[eux. E'n jinc 184) oi n prlit à mpeine
de bonneti heure eii ottobre (dIe lu mm anne)
elle tenit. la prel ière assinbléc générale de
toutes les atssociattiiini iis partictilières ; et les
membres (dutparlemlettde FrotncCortqitin
leurs plac's laits lpos blée, pour aller rei-
plir leurs devoirs dans ce coilfrês naictiail des
dliver'sts uissouintionis dle Pie TN cin A llatiuanc.

A cette asseuilée siuela immédiatenent le
concile iatiol di lemagne.Une
des premières cctiuotions lu cncile fut
(la;pproulver lPassociatioin rathoiliqlue, (d'inviter
a Wuritsbuctîrg soi prési<lîht et ses priiux

membrs.t île préparir unie iresse cmmuinitltr
qtai chaque chaque évêque présntu e ruitu à sont

trowupl[:i. en r'eoini atldil.'e lbavoriser li-
sviuation, et dit travailler à li rpan'e. Ce

z.lo l tt, it pouiîît titi zèle uIl imîiomnit .Les

ev<lut's d retur daniis its dio'sis encou-
r rit u.'tivmentt 'exteesioni d' I'aîss'oct-

tioli,titt p.lut-trs parol'sque apir leur exeI-
ph. dU evéilie de c' no i s 'i'rss île

5e t'iendre à ,ilivr ittic es assoiattionis parti-

culières tI Piv IX <Iluis son ditc es lle
leur a'cnrlr luprotetio' i t'teles dtan

iaieit D':tit re éVquii imntriuirnut avie
fon'e leur ut ilité et lciir mî ri .i'.ilu:1s :lis îtu-

dl'eens solameltts, uuxclusivemuet coituer' a
ce s-jrt. Dei ices-mnadiltiets. iloe de« lpl::s

r'écei' stont tx ds évqIpus Ide Lilut'rg et
lie [uittisbnneîti : voici it) extrait de ol'un et de
l'autre.

A près avoir exposé eni dêtnîil l'ohjet et la fiin

il' assotcti:,t , l'éc<pue île Liibourgti conti-
uit': ''.h-tez mNonitnus bin'timés 'ré-

tes. iii, coi11tul-i'ut l < 'uti-he qtut'ala. à.lie (Il 'uts-

sociation rentholitiued'lm nesproe
le remi-lir, et volts Ihm''uri'rez o uvainu s

co lne oi, 1qu'il et'S. anit. i-op ss i e é o
q itu r n lote le dîIro .l'i i ,I t lue inî ite cl i l
d, Cle contribuer àl hsolution u prblème

ql'elle c îen v'i., <lue de conteuiser le droit eu
lu mtu unrite ii Ion a,l e consacrer ss faclts

siln l'espit(de notre sainte Eglisb, at bien
'tr( it lte humain. Du reste. utîts savonts
t rès-htieui, los très-'hîers frères,i1ii q ue mlgró
unt celui, les restrictions les piluis t2''antes uni

été imusées à l'ussueiation etholique, et.
imémite pau' dles hounes qui Se d(isent cthoiîîli-
iues. Mais ceci ic loit poiit nuls ilélimnner
ulauis ii epilîs o', ivec tloiut Poriui'l d'tii

prg-rés et l'untue science dconîcit oi est si lier, on
voit prévuloir mine lég'eie ut unttt couin ît'siion

d'idcis, do01t on a p1e1u t'x es ds les
n ieulus d l'histoire. cpour ce qui a r'L iîpi-t aux11

.iflihires le lt vie les pl us iipjorut ai's UiOu'n
doit point seit iéuiuitir, datis ui temas ut' 'm

grandC nombre d'hommes v-ont si loin (lant-' r
aveugle haille porura lt vitip's sont -

posés à imell(ttre ommebeau n'importe qoi.
'xcepité t. r.coiaissance dUiiin Iroit. mit 'ex-

ri'cce de e droit, en v'ur i 'Eglise ea-
tholique ; et qupi se réeri't. s-uts Cesse ctutiro

la violaLiuto de lu ai et t la tolérance clré-

tiennes, si on liesufepis en silencev le fà-
itisie de lout incréduiit, ou si on ne lui

lise libre cours conune à tui sign. de dispc-

sitionts pactifiques, dtitatntîilitù et diel tolérance

chrétienne.
cous voyez, Monsicir, qu'il y a. pn rut los

sui-disant cathnlgnes. Il mue semble que notre

vocabullaire mode(rne ail pour eux unli 10om pazr-
tiuli'r. Mais Dien me garde <[e les d ésigner
auutreent q[Ilue par le uu ài utlauhauteutr et à
li dignité<diîunel'j'elspår îqu'ils atront in

jolur le bouL'lr arriv ei se relevant( de leur
présente ptosition dégnidée.

L'extrat qui isu it est de lévétque rie Rutis-
bconnle:u" Ce tiest ,dit-il, qui'u moymct'i dI'aus'o-
euuitins, que nuis puvc'nus noîtus cd éiendrte de~s
efforts dIe huc sêóducltin et gît riru les [phuias

mteitlles q1ui îîîettentt lu.sociîété dancts cii dIant-
gair êuminen't.Le Chruist iuanismîe luîi-inèóme e'st luu
[base deu 'itette idlée, ei ce n'cest iu puar~î sonî sci-
courîs qpuo .ac pettutetr à exécutionu. il y
c liingtempijs que les cenemis dut 1'lclise <'tilt

lPLuEott onissatienit [lt piu-sance <les assointi-
<îns,at qu'ils ouit cii recuruis à ec mtoyen dIe lier-
v'ertir les pecup les. oni y cóléucyan ttoiutues lcuits
forces. A i jurd''[tut, las assction us sotnt iuni

dles [principe's v itucui d îe 'Eglise cactholique.
cari etn elles se tr'ouve' .e gt'rnlic prodceetur de
ticunt c'e qîui est nioble et grandtu.

Mutis l'hontuteur souivei'ai est réservé à
l'associuitioni Catholuiquue d'Allemtîagneu pouur lut
dItl-'i<e de lui Ilbuertê r'eligieîuse. Au momiet

ouù j'éucris, arrivec' la niouiv'lle qnuo Put IX ca
lóièu t et Pappouhuviei, l'éitubliussuntt. uini. con-

jointtementt asi c- lE is['copaut atl[enundtic, dcmmetit
unot des buonnues cuivres deu la Rl.tigiont.

M'lJ a.itnaint,qut 'c'st. donle îuette cmuivr ?' 3 p1ielI-
les sont [es lins Si [ouaubles dles associatiions cle
Pie I X ? L.es voici : Prei'cîiremen'tt et. pritnci-

pucemicit, d'arr'achter P'édltecàti-on atu mtontopole

du gouvernement, monopole qui est la source
de tus les maux de I'églis < ; dlt retirer des
écolues mixtes lat jeuns'e Ie out te et u
toute état; dce foder n tuniversité catholi-
ilue ; d réscner pour l'église lt possession,
la counttrlo et Pdministruaion es fods des-
tinés à des fins ieuses, chtritables et acciô-
siastirîues, à Il'exclusion dcli gouvernement et
de ses ureauix t d'oItenir une coin muniction
lire uvec le Saint Père, et les uns uvec les

autres.i lnmati''res ccsstiqu s : d'avoir
lut droit d'étublir 0t1dre, supprior ou res-
tr'eidic]reselon lt s (gsse de l'église, tomtes les

ccr[oations régulieres oit monastiques sans
étu entrav'é ei cela ç' r le guvernement.

T['ellus sont l<s fins le calta tassociution ; et
ces fiis. l'Eglise et le Vicaire de .us-Christ
les aupproulVvet. Ces divcrs objets r'éit.tîs,
que IN veut pmoiicvr avec uie M ulle
êdificatiouave respect pour !c ndit d'utri,

pcialemilet pour le dr(loit le ceix d'(ine tu-
tre reliprioni ; avec déérence aI subordiinution
pour tous les a tsturs,tu iezt ce volts qu'à P-
trangcr. tant pour les pustcrs prticulier.que
pour les prum'iers uusteurs ; s'abstenant en

iÙ1m1e tempside quet cus puuremntt polit ius

1iii ti froissraient point lt liberireligietuse;
telle est îcluvre saute que s'est proposée
'association cmltolique. Est-c qu'en frii-
d-,'Ios Lesoins tune soit Ipts précisencuut les tmé-
itis ? Le gouvernm nt n'est-il pas intervenu

dans nos celes, dans nos universités, dans
nos fluds de piél it <et du charité, dans nos élt-
blissemîcnîs religicux et m astiques ? Le nmui
éttt e muém, [e rem delie devrit-il pas
être le tmme? Oh ! suii m voix pouvait péné-
trer jusqu'au eurt ' d tmes copnrites, j leu'
dirais : Voici te nue ibt vos fréres d'Allema-
gue ; allez et faites dc même."

Bazare de laf id de SI. Vi

iloitre il 23 dceémbe 18--9.
Les snoussigiés nommés pour composer le

c de r"in du Bazr ' clt Sciiut de
Sm. Vincent de PtitIulde autr' I. 'i'rs tt beau
sucs tqui a couronné leurs h1um-s <frts
dans lt mission qui lotur a ité conlice. zu'roi-
ruient maiquer n Iplus essentiel de leur de-

voir, s'ils i se hitueint d'oflir. tout enut:
propre nomî, qt'en celni d dil'trents confé-
rences gn'ils rprsentent l'homumage <'e leur
plus vifs commuîitlie luItrs plus sincér's remer-
'ueini is à Muadaie la Mairess, qui a lbien

voulu ionorer le Bazar de soin patronage et
td sua pr' e. aux quatre DPames qui ln ont

te 1té lu d irection ainsi qu'à toutes les Da.
ues et IDemoii<isells qui luor ont prêté leur
biîenve i't cooplértion. soit par li génrosi-

tè et la riclhesse le leur- don.;, l'élétgance de
l'iers ouvrages,1 oIuhabilitéi nua'elles ont dé-
ployée dans la disposition et li conduite de
tous l[s d étails ditu azar ;et en nimmi' temps
d' lbs f, li citer sur lei iiumlgnifiqute résultat 1ut'à

oumlluit leur zt'éh- infiaitigable penduint les qut-
tr' journées qur'à dré ce Bazar. A hion. L.

Miiliel Viger aussi est dû un juste triuit de
reonnais:uice pour la prompte condescen-

daice aee hluuaquelle sa liuion ut ét émisei à la
diispuosition al comité. Ils croient. a imême
t'emps idvoir saisir li méim: oceuusio'in ie re-

mercier le publicCana<linien en général pour
avoir si blien orrespindu t l'appel de toutes

Ces Dames, anis une Suvre toite de bicavcil-
lance et de clu rtru. A tous aussi, ils on ont
la clouce conviction, est issu iréte td'avance la

cruttutiie le li portion souate de la sociéte
duns littérLt unique dea huille tout cectra-

vtil et ces suirifes oui été fits. et 'dont les
sossiès s'lonorent tdIltre canjointemicnt

avecl ous teurs confi''èrs lms tués hulles s:'r-
viters smuis les ausices du g'and Sm. Vin-

etl de Pau.
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GUllL2[. D' ES~-CIIAMBuUEAULT.
B. TRlUDEAU.

Dimanche St Guudeur Mgr. [PEvque de
\bontrnl. ai :uli uas lt hapell de l'ili-

pita Gitérul le 7ïmiiie servic'e anniversaire d(e
la Rèrv'runde\ ér otuivilli. fdriiiitiii'e des

Smurs de it aîrit.. Lu cnorps récemntmient
xYiumtil e xposé titi mili<t n la l' su

un lit dle pard. Nous donneruis lesdtails
du 'etto intérissatuccérémonic dans nîotrc

prochain iiiéro.

Samîedi dernier, legr. 'Ec'que de Marty-
rupolis a fait i'ordinattion suiv'nte dans lt Ca-
thédraille.

Diaucr's: M . P. F. T. Arboir, C. Rolland
dit Ltnoir..1. Daly tit Rl.yait. Ce dernier est
puur le d tiese Ic 'Tor o.

SousDiare :Al.F. A. A. M. Touplin.
Mlitior's:tFu 3M. L. R. P"courniîr. .1 [. Le-

moîîtde dlit Lemîcinc, G. ILV Mount, O. Renudt
J. A Siniger.

Tonisurês: MM121. P. Béluanger' et H. F3useau
dlit [luojue.

A/bnut Littérai-ceut MuItsi<:ul rde la 3tneuri'e ;
Livrai.son eiu .uoten>e.- J>ubij au .î'V .

t5, Puc St. Tincnut, Ml ontr<éal.
Celte livic'utsoit commentceu par t unm Chuaptr'e

cde l'llistoir'e île Nap1<oui et cia ut grandîc
Ar'mîi ;t M. Mîtacie St. Irihutire y ratconîte
lut cuéré itîonuieci du ccuronnemien t eit duci sacrît

Jlo P Emp~ieeur [mur S. S. Pio Vl I[, et troiuve
enusuite iuneî anecteu fort puiqunte aut sujet
tic l'A muiraul [3ruix dottt ellce lit ressortit' lua
:Iécisionu et lut gruandeuir d['àmte. -

Vie.t enistiiu iti tnimariuag d'inclinaution,"'
pe<tite Nout.vellet îrés..moraluue, danits lautelle'
plus d'îtne jeîttîuo pesonnet trouvera'u :1 tuiles
ettseun'igen-nts.-L'iut. uaveiugle e'st unie

po siienî tonehatie et quii decvuit trouver'
uni t ic ce cdanus ['Album n.

[Ptii'ur c qui 'sitIde lui suite d'unc d'prdue,
deuxut r/C /mru<es, nuîs dlevonts dl'abord uac'ouer'

cii toute sittcorite uitle toil et. la coule.ur ait

sont hien améliorés. Il est vrai (lue cans
Pitterr:attoire de la rnèrc Coco, il est cer-
tainsI da qîu'il eût étô imietx ide su ppri-
mer ; mais la àfißut emni est à la manière dont
Pauteur s'y est pris précódetunent, maniîre
qule roius avons cri ig uée de notre mieux, etn
diLsatit frantcheeInett ce qute nuis ent pieIsions.
Nous vois eniore à reprcher à G. B.sa mi-

nttié de détails, qui <(st fatiguatite, iislppor-
table et par fois ridicule ; ar on croirait il

lI'.îteur a fi ibit veci de compier ltois les soit-
pirs et chacun dis nouvementsdes personna-
ges de son imagunation, et qu'ld a intention à
fin die compte le donner le total de ucrs pi-
roles, de leurs Lestes et de leurs peis/es.
Ajoutons que la scène qui se passe au pala is
ci justice a plulôt les appa rences' d'une re-

présentation de thtâtre, d'un acte (le conélic.
qute de la séance ('utine cour qui doit ton jours
s' distinîgî e r par la gravité et le-s conveintanlces.
Il liut avouer que tl tâche n'était pas facile,
niais cin luite temt]ps q<lie I uiiteur rjqulue
ien manqé tson coup dessai. Nous attribuons
ettcore toutes ces erreurs à lat précipitatot,
avuc laqueîr'lle sins loute G. 13. faîit. ce travail.
et iont celui-ci porte 'des marrires évidentes.

ru I.opiositio <lu .Tariarge, a -lo igric les
El/-ule's 'J/ntîies, etc.,.sont des morceaux qui
fiuirctt bien d latis I'./ei', clatis lejuel on
continue à t lroiuer e nouveaux Rébus. Ce-
!lii de cette livraison comimitie 1:1e par Pàie, titi
cntre dans--l'anexion ! Cela tie veut pas clire

gne tinos ayons ilntitton ici de fitire de la
p'rsoiification:ui sujet des anntîexioiistes.

Dit tout :os voulons seutieint en venir à
donner bien srcrtement à tos lecteutrs le mot

dl (pnigc, qui e . qute "l'angerion r-si nec
riuestio qiui lient bs esprits en spsj)cns."---Lo-c
toiti se termino par une jolie romatnce,la c>oix

dt'or.
Ainsi, cette lIivraisv rii t d'être icue, et

vait bien quitre Ibi lu prix le la souscrip-
Lion. Seulinienit, nous lirous an graveur sur
bois, qut 'il se trouve ians le ilernier rébtis
certain ir ld qui, quoique reconinaissable.
cût. ut imsupprnier quelus rogures sns ture
à sa taille d/i te, ceist ute suggstion.

( Conwi<jué.

Séancede l'Assemlée, 22 iOvenirC 1S49.
Ettcure du sci:ide aijour liti, et tel qu'on

n'en avait pi vu\ lîdupiiis les premiers jours d
Passeblée législative. Rien ttie peut do -

uer idée d2 la scéile à laquelle nous avols
assistó: l.c Muntaene et e. r Oileurs en étaient

arrivés au iaroxysme de lai fuareur et de la vio-
tr.,c. Vraiient. oi sort triste et ailligó dît

spectacle de pareils excès. Queg,;agne le p ys,
que iLiint rmême les révolutioauaires à de
seinblables saturnales ?

Le premiier coup est porti Cioticonint,
lins voudrions potutvoir dire iiivoloitîairemen

de la muin ide M. Crémieuîx. L'anciiîn miietim-
br iliu gouiv rmentiet prco .sir' (st veit sols
la simple Ihrme cnnquestion. demliander :i

iiiiistére si On] pousit àupay.r ia pensions
aux blessés de février. "* On s'en aoceupe,.' a
répoini iu laconiquiementt il le miiiistre. " 1Je de-
iande lt:t arle," a. dit dle son ban, M. de
S'ur-dtAnsseaut. A la tribune !;a erié la

mitehl. M. ilPA guesseau V est renli. et là
il a interpellé le niiiiustre pusr savoir si on ne
donnerait pas aussi tles peniisions aux veuves
et aux enf1ntl de's gardes municipaux 'norts

en défundait les lois, "les seuls, a t-il ajinté.
rtiisoient tiignes d:s récomptiss nationa les."

Oit j lu de l 1ttîpc ec dlevait exciter cet-
te parule ; mais il était impossible de prévoir
jusqtu'à quelle exalttion elle emiporterait les

'luntrds. Les cris : à l'ordre, les hurle- LES sAcu'.%GeS.x mtXlts.-C'estlai'reur
me Ots. lus ètrpignmtents n ecsaient pas. [ueIluilu gmluqult decLU. ioiuu'an-
C''uait à qui se lèverait, motrerii' le iping, uînç litqueuxthouues avaient lcrdutla vie
apostropherait la droit.le président. l'oatetr.. eiie i:tl'c' il-uiii icî 'ut îles s at iîs. Il
Ce îtumulite tqui délie touit cdescription, a duré n'tiilSci i chu.sunte t, répandu.. Lóiliieu a
près d'uneNL huî1e. M. Baune, M. Lagrangedééubigu' de î'eîî' l ue fiee utrîaiée n'u-
ut Vmîii à la tribunie, et leurs amis cisuaienti ul pb luitmye" u cl batsu i ulilw

utni si vftyablevucarmet, qpu'onî ti ipouivait pas c'irctui t qu'ii etriutu ie
les entendre. il la fai Quir:t. Wet M.

31.Dupin a déploy li [plus héèrïîqi' dMue fnrmietoh:till'uiintituemuit M. uNa-
l il tenuI tde à tout. e miionde. nca lant do sds 'usir r' tat s luuuasîneAiIis;'

cenistures, di ses ostophs éloquentes oui deei$otiuiVis î_i.t lutchutilucticN-.Bonnes'pa'
ses mordnites ironties les plus viehts et les l'inqitrente tits et .\îen uit umw'de
plus insiburdon és,et fauppat u c itn d'une ré- uiiî- ru'; riésîe u ul ueltc' ilis it- tui-

proiation ten mussI la ltana entièr'e. A téiuaiî cli uuilu''
ce momenht, 1t mari nuit brava Je insolet toi'i utti-tetus['tutu ig .u; AL cDuli
les cmtaginrds se snt levés eu criant: : Vii'e'e'cîtuinIeint iin pmig -anî
la RépiLue ! L'a mjoité demeuraitalmie bu thiru'îit u1tt'ils venuieut uîcc'uules
iudignéu et setnciedusep, rètnt seulement pre tilnessiiltIitaniaite 1'' guvu''etemt
i niiti-for'te ai iprnóxi:let.iqia fini par doineloti n'avacttttuuxcr c iit 'Xti ti 'h, avaiert îh'à plis
le tuiulte en lisant voter Porre u ujour. pimd"'nîî's0tqu'ils aniuiw l3eiiir

BIiinuî e I iis>,er le liium uc soit lhcupil'. i:s

MEX IÎQUl0.ruunvoniu;dû 60 à 90 et u

Par le steamer De. qui a nouhé à Moile. Pdjuoîaheum. _'. lcîtiutur crt ilm iti-
nou< a eons eldes dt's de Veni Cruzjusqu'u IS c'e îi iiiiî' <lut r siem,'rut oillmgé île -e
et de Mexiuo jusqu'on 13 utoveie.Joc u liasla i uittri plu s tu iiv'

L'évenement le u s imiiliporuutîi qý'elies fous ii ti îe I l o liiidoh i ie'. [.a
annuMet est uin nuveau pronunciameatc <unt qu ieesrine eiilus aiîles MM. Mut'

i éclaté à Cacu lut S c:t rl he m nife e lance t etOiatendai l'arivée I
par les isurgnés uorèlait la îdéchéuce uu glu- I u ui.
vernem uent et l'aprel u p!t : en atieumlant ,ran..iuu Le T ui iii lni tI iii iii entretient îes
tw-Atina tait dé:lar'i cnruadlisim e "b P'an- atssur le sot ditsiuCon! surnle Luit
tuée de la R publique Mexi'cine.' Ce tmri'iiuwtàtuirdîMO îîuîî'c'ue Biîc
prograimei c lissait auiun doute sur le but île de etuilhue' qui se re t' suit'lisu'éu e<i
la rébtelliomi sinon-i sur la pacrtiSiup rera0 Ottin pe e t 'lu le

die Sta- Anna Le ut! tvtent a d'ailleurs étéG t été MtIg'èt-rèiet'deux 'turîse met
étoul'é iussiiôt ai le chîtef, uumîtîtîé Villuiva, a tnt à ul iîe ê Out (Il iaussi [e lI
pay ce sa tée [e prtje dont il étit fi le am ,eîS. ',. .11 ufau' est [i tle Péié-
promîteur ou Ptatigrismi i',et u'îiîerî'îue (Ilit Guru ' 'cu<rtii

Une auttre révolte. quiavait encore moins de uîc'ir où ns-aii unttuièuw'tet .
ptrtée, a agité un monio,t Fébit de TIn'utiltuDepiius, Dt u ci pi'èie ceéritttçu
celle-.i él dirigej pr le gUnmral Igici Fi.laiiu 'à 'tit luele sicinu'Cune et
rs, qlui joua ut tut uelques instm titi rôle uarrucé saul' uumSaut[t Stt. hiie. -1, T'ner'c.
dans la guerre le IS4-ti. E!lle i'ui rait eu 'ailutrs
aucun retenisseient, si le géérl Cattn tè. Lc<it d'une letre'- j<.-t< ce malin (e

nvoy' à Ia pourmite des liantIes isurgées, Amîl. e entral.tu 12 d u
n'avu it e Ipendre, sanus titille lorm e tJe pritcé's, ' LuiBarueîq t i beî'lct, ealitline 1)i'ksot

Flui-és dont il itait aruvu à 'enmrer. Le p tteQuiîte leGicourunt. tsttîi;ie-

t'ongrès uti axic O rdonné à tetieuc"i u sur'ie uivut'e(chu ilîcvis- is
une enqruêt, qui ffirna sans due quelques révê- su dlt li<i. ce bictuucut, urric'ê stîi dîur
latitons. l)'uuîue [tl 1t, en elilet, 'oi :tasure qi u (j i u utc, ut lailiii 'i v s
cet acte de Sauige iigtt c' ès'été ùnoié til ue cuxSoir. Il aum ce oillSage oura

uniquementi pu la penîsée dle sdutpproprier une
Smmdie de Iq OQ.Qn Eriii méue teJpîs, fn crime

rouunis par .- mi> fus est venu révéler îles circons-
lantes extraordinaires : profiint iie Palbsence le
sot père, le jeune Canalès a aissassiilé une femme
qui Pnt retenuit des relations coupables aveuo

puère. Or -cite [ mnne icit ail autire qu'ci but mfille-
même du rebelle Florôs. Ce qui uaraît tutier:

abtnrlti n évéuiieit pi rentrerait he ipar le
fiut' dans les proportions 'uni draie pai ticuiier.

A Mexico. les chtouses use iriîlien t toujours piii-
billmeur dans les mlmeso 'es sans issi. Unuée
irimlteiére suc u ia ça[nt par uti déii t 'le trois
millions, le gtvernement a demandé au Congrés

Pautrie ion ecconierle paiemeifnt de's a-
Unis lui vient à échliance au mis de mai [-i-

-h iii. Sas se [pr 'ic entore à c't égard. le
Cug ès ' réduit à 500,000 parumiys le buigt
du gouvernement. Ces rédtions sur le papier
rémédient-edes à quelque choe ?

Le rélement du la ilette publique t'avac'ttri'e
guère, et le iniiisitre britannique a reçu, dit-on,
tmission iPiti'terv' ir t' ielem nt ai toti les
créaucierstri an i.s, qui*,oi ' tm i se faire elntemiire
ptr 'Purgane d'un agent inumdiat. Avec le sy<tè-

ie iltermitoieients et rmui5antes roies-es
dans lequel il se berce depoi-i logtempsi Me.
xique i - dpperçoit as quil s'achemin à sa

pentu. Il serait grandenni t tem1ps pour luidy
aviser scrieusieent et suim v dc plus du'énrie.
Le miinistre rini,tun, f;)is encorevien1t de prendre
le pfrefeuipedes finances des mains die M. Iur-
ile Don T. Elurriagî, sera-t-il plus ieiureux,

pluis abile et plus entreprenant que les prédé-
'esscet:ra Courrier des !E'.- U.

Nonv ieileus et Fails Divers.

Ux NomTt. ENt' rE.-Ut mcanicin le irt-
xlles vicnt d'exlédier d'Aters pour la Cali-
trnit'c tun lthoti complet coInt'nant -0 'bm-

bras' a;vue des lits, tabls, chaises et.- L tut
e'ur coulé, qui peut cdC litire et 'ajuss.er

a volcnté.

' Ux .CtUrT.-TI n' a ni';1ri e ra ti ti dsl
buit quticuait. e'jour- derîiers g(Ie -.lc-

quet avait refusé( de siéger comime juge à
buléb'c.

NOUVEAc9 P1o0s.--Nots aptenos que iîs
avocais di déf'nuitr udanus la cauise die Dî's-

suiles et Duvernav, 'ot inmm ditemnt s'ut-
drosser à li Cour Siupérieise pour oLtenir un
ioiuvei. proces.

U SnEA U 'EA. c o'RU .- Ue Dtme veuve
Maciuny de Kinugston H.-C. vient ui( lrecevoir

pur l'entreiise' de h muiui:sot Livingstoi et
W (ls de New-Yuork, uut morceu d'or pesnt
. P livres, qtue lui cevoie sou fils de la Califor-
n::. Ce morceau( d'or est estimié à i l$i 1000.

AsMBLEE ANNEXItNsisTE - Il y en sa-
ruedi le' 15 d courant uie ssemle des hau-

bilns dn towuhli de Stunbidte en Mveu'
le i'u nuxion, unc bru'c'le ic Pssocittin
an nexionni sh at été form éei ipour ce township.

Na m nas.--Nonis approus tv-ec pu
Sir qunt .'i . D.Ac Ro i aviti succié à
Ihttuotombie A. N. AlMoUlx, comme juge de lu
cour dus reqtes, tmais qdiu se trouva mis à la

retuatit ' par la tsuppssiode cette cour, et
qui de 1pis. contr l'oriudinre dies juges mis à
ut rerair tresté sauns piision comme sans

'ti, i. a; d'éltre nonnuii éjogu nc litouiveu
i stri du tg'ut'ay. Nous cr'oyois que M.

Ri aurait pu ré't chunr Lne pension dce rtraite
s'il n'vait'u ie :ipul. tors cde sa n.iat ion

qu'il t'ury aurit ptut,. drot daiis le cs où la
colir des requétcs scrit abolie.

Etrtts die .journx

Toial émis.
loinsl. reçu pour

droils publis de-
puis la 1ère émis-
sion, 17 Juille.

1IS...............£C412,140
A deduire, mon-
taint dû et remis
in argent, init7rêt
nlun Com pris. ...37,477

. 537,s:35 o 0

0 0

10 0
4-.[ 617 10 0

Actuelle ment en circu-
lation............... £ S8.017 10 0

Signé, E. P. TACiE-
Certi/ié, Recu- Général.

(&gié.) JOS. CARY,
.Dpue-Inp'cteu<r- Générd.

BUREAU DU SECRETAIRE MtLtTAIRE.

Toronto, 7 Décembie. 184-9.
ÇON Excellence la Cumtesse d'Ec!in et Kin-

carline, recevra les Dames aui '!t'sireronL t
vis ter Sa SeignFurie à Prni -ley Ioluse, lepu,îîis
T11.1O., jtugju'à Cf[NQ hutres, chaque VEN-

DR EDI laprès-midi,jusqu'à nouvel avis.
Par Ordre,

R. BRUCE. Secrétaire Militaire.

H-OTEL DU GOUVERNEMENT,

Toronto 7 D&cembre. 1849.
ÇON Excellence le Gotverneur-Céntérail, re-

cevra I 2s Messieurs qui désireront le visiter à
du Gouvernement, chaue ,

MERDREDI et VENDREDI, depuis UNE
heure jîusu'pà QUATRE heures.

For Ordre,
R. BRUCE, Secrétaira Miliîaire.

A V IS
AUX EN TREPREFNEURS.
M A FABRIQUE de R!imnucd recevra des
Ê Sonu~sstoxs CACIHETUS jusqti'lu 1-5 ait-

v er purochan, pour les réparations du Presby-
tèrc e cette paroisse. qui consistent à en re-

faire à ieuik, tout 'initérieur; lesqeitiles de-
crnnt être accompagnées des iomts die deux
cautions solevbk-s.

Voir à la demeure cda Soussigné ou au Pres-
bvCèore, les P.ANs, Dtvis .T coxoriaws.

A. C. CHOLET.
Rigad IS décembre 1S49.

ATTENTIN!
A E

A L'EVECIr, A LA PROVIDE'NCE ET DANS-
TOUTES LES LIBRAIRIES CATHOLIQUES DE
CETTE VILLE,

'euraine pou se prepqer a la

Par le R. P. MczzAiRELA,( de la C.(de J.. tra
diite dc l'Italieti, d'après la dernière Edition
de [Rome.

PIlX: Un Eeni la Douzaine.
MionitréalI, 14 décembre t149.

AUX MK DU CLERGE.
¯D LUiSI EURS B3eaux CHANDELIERS à

L à ,8 et 12 BRANCHES(oit lumières)
rl pour l Eglises. Chaque do

dldfllretets couleiurs, et à très-bas prix.
A LEXANDRBE LEVY,

No. 119. Rurn Notre-Daime.
Soitrca!, 14décembre 1SI9.

BUSTE DE

E Soussigné, acquéreur du Buste de Mion-
seigneurlr de Mo tréal, sculpté par M.
(hs. Buit]let, prévient les nombreux ient-

bries dît cierzc, et autres personnes, qui en
ont reteint des exetmpîlaires, qu'il est prêt à
les livrer.

Ce Buste est de erandur naturelle et à
flit 'adîirat ion des Connaisseurs par sa res.-
Seiiblaniice parfaite.

Aussi, Statutes de 0 Ste. Vierge de d ié.
rentes trnut!ers deputis.5 pieds jusqu'à 6,pou-
ces pour Eglises, Cha pelles, maisons Butstes
cit petit de Monseigneur et de M. Chintiquy,
etc., etc.

P. E. PICA ULT.
Coin les rues Notre-Danie t Bôi-Secotus.

c-Le Soissigné a aussi de beaux Exius
JEsUs cn cire, de diffe'reties grandeur pour
EIgliseset Chapelles, etc.

.\o.trab, 23 Outobro 18.19.

venir jCtnrlancrela*.: in O s.te. elŠe-
de Kakouna, afin d'y iitióndre le vcrnc deSel-

ouest. Une forte tempête de vent de Nord
s'étant élevée hier et ayeut augment .ette
unit. le ..bàti.rient rn'a pu tertireu cet endroit.
Après.avoir pedlu'scs.ancros,.il est ve.Î1vers
une heure, se jeter. à la côte où.il est iatcle-

ne nt cho- é.:Le.capitaineet le -pilot s;ireat.
rici'aut mooyen- des igraudes-nrs ii.mn.sur
lw poin t. d'avoir lieu, ils pourront gagnenda-
vantage le rivage, afin de décharger plus ci-
emllent sa carMaisonî. dl est à..l'abi-d ii eut de
N'ord-est,et.les vents de Nord et.de S&-ouest
né peuvent que laix'ciliter lemoyen dY. niet.
tro on-sûret. .... . . Camalien.

l3uns Pr1vin.alix.

DUREAU DU RLECEVEUR-GENEPAL.
Toronto 7 D 1c1re, |8S9.

Ir/ ONTANT des Bons Provinciaux payables
M 1à 12 Mdois de leur date. avec inrêt à s:i

pour cent Pró'èîmment émis £527,0S2 10 0
Emis pendant la semaine

finîsant c e jour.. . . . . . 10..52 10 0



MELANGES RE LIGIEUX.

U N F ON DS DE HARDES FAITES DE $65 ,000,

Rien do Semblable encore n' été offert au public,

ifl E Soussigné vonlant se préparer à recevoir un grand assortiment de

HARDES FAITES ET DE MARCIANDISES SECHES

au printemps prochain, désire vendre tout le fonds actuel de son établissementmi a

PRIX COUTANT POUR ARGENT CONTANT,

àcomrnencer du PREMIER décembre prochain et durant tout ce mois.
Il fournira des preuves convaicantes que ses elfits seront vendus au prix coutant,

près u, premier décembre.
Les personnes sont spéeialeiîent priées de visiter les eie1s guîinnd même elles ne voi-

draiont pas acheter. On leur montrerau ils marchandises, persua:üs qu'elles acliteront
lorsgnelles Jes aurcînît cxamuineées.

LOUIS PLA'\ON DON.

EtN4lSEiGNEDUnCAmreSSTO R.o

e-t . 23 IM4 z¿àWAWåo

Montreal, le 2; novembre !1849'

A TTEiT-FON ! ! -
Ou imprime à ce Bureau:

Adresses»,
Etiquettes,
Billets d'lnvit:ationy
Lettres Luxncraires
Et JOBS de toutes fagoiis;

S'adresser à
JOSEPITl 1WET.

Imprimeur des MHanges Religieux, ru e
St. Denis près de l'Evêché.

Montréal, 21 septem-br 1S49.

DEPARTEMENT DES

TER R ES DE LACOUR!ONNE
Montréal, 261 octobre, 1849.

conséquence de la Translation-d<u Siége du Gou-
verieient à Toronto, Avis Public est par le pré'

Eent donné, que toutes ComaniDications cdrstiinées ui tt,
Département de la part des Personnes rndentes dans le
1Iaut-Canada, devront ci-après être adre:.sé-s au

Commissaire des Terres de la Couronne, Tîoroiitu,.
Les Commun;iations des Personnes réeideues d.as

le Bas-Canada dercint être idressé<s c:
L'Assistant Commnissaire des Terres de la Couronne

Mon.tréa.
Eý-Les Papiers scus-inentionnus in;séreront l'Aeis ci

dessus une fais par semaine le-dit u mois:
L.a 3inerré -Les itlanircl Rigicu.r-I'Echo dcsl

Caip ziics- Gzetc drs Tris-Ricii;es-- Le Journia,
d- Quiébec,et le Caiadien.

EAUPLNAEE.
E SOUSSIGNE avertit le public qu'il à

apointé M. Jos. Brc'Au, Marchand Gro-
Ceur,PL:CE C'JACQUES CARTIER, aOn ut pour la
vent les Eaux de I .. xrAaser où il v aura

toujours une grande juanité le ces Eaux
Fraîches, i bien connues du public.

CHARLES LAR OCQUE /gent.
Montréal, 26 octobre 1819.

BONS PROTVINCIAUX.
OFFICE DE L'NSPECTEUR-CENERAr,

Montréal, 29 ctobre I9.

£eUSQU'Anouvel Avis. les DEBENTURES de Gou-
Iverienie!ut pour La 5 I C£12chieaqui eîont échjr.s

avec droit a douze par incis d inîtert. scroit rache-
lées n'lx Ouo.es des Banilques de )M:ré iet e tAmié
rique Britan iuiiu du Nord.et deleurs diTeren:es brebices
dtaîîs la province.

(Signé,) F. HiNCKS.
hilp. Gén.

E SOUSSIGNE a lionneur d'infrmer
les Messieurs du Clergé et le Publie
qn'il reçoit en ce inomut iirneddition

consid érable uttrès vari e aux ariCles quil a
déjà cil ains et qui consistent en ornemleits

dglise.bronzes, étoffes d'or. soie, arîrent -etc.
Tout ce qni est en usage pour les fibrir;ues.honc-
gies, cire blanche et jaune, cierges de touLes
proportions, vins de messe (le la. meillku re
quaIlité, encens dit gommie ibermai huile à
hampo sont en vente à des prix mod'res.

Les avances libérales qu'ill a reçues des pro-
iruèéres maisons d'Europe rnettent le Soussiîtn'i
en mesnre d'ofirir àceix qui désirernienit fidre
Veir des objets étrangers tout ce qui poirrait.
leur convenir.

Jif. Roi'.
Montréal 27 septembre 1849.

TABLISSEiMEiNTndEEL' EUR]E
Coin des Rues lVotre-.Doie et St. Vincent

L E Soussienè. nonir satisraire Pattente de ses
L nombreux 'tumis, vient de rouveir son

A T E L I E R D E R E L I U R E
à l'endroit ci-dessus désigné, ou il est mainteranît
pret à recevoir toutes les Commaudes danîs sai
branche qu'on voudra bien lim confier. Il apportera
à.ses ouvrages une atiention et une exactitude
qui lui mériteront l'encouragenment public.

M. Z. C. aura toujaurs en iains toutes les
ruiirnitures pour Ecoles, tellesque Livres, Palier,
Encare, Plumes, etc. etc. etu.

Z. CHAPELEAU.
Montréal, 2 mai 1349.

Aux Comindssaires d'cole.
-fESSIE«URS les commissaire se procnre.M rant, pour une école modèle, un Intitu-

teur, qui peut prendre un.erigagement présente-
ment à commencer au premier jour c .Septenm-
ore prochaiu. S'adresser à Messi:e Durocher,
prêtre et curé, à Beloil.

N. B. Le salaire demandé ne sera lue raison-
eble et niau'ré.

ReIùil, 2 juillet 1849. -

REGISTRES DE PAROIS SE
E sosigné ac préparé une ruantié de RcisE0ISTt-S

pour le:sParoissé-s,de (il.rcrents nombnes de re-:iset,
qul vendra,àes pra tcrès Immtür ëS et dont il aont

la soliditade la relir-e,é tant reliés avec le. neienur..
matériaux le par -eîî i î îil ,otvrir£ du Canada.

Il sc ctîargv eua eles i',ires coter et pa' '<pler.
J.-»tyrE. ROL LAND.

16 Novembre IS-19.

Gonî des rues
NO RE--DA.)1E E T ST. YINCENT.A V .RTIT de ni>ouieau ses pratiques que tont

son ciablissemientî est réiiii damis ce nou-
veau locrd et qu'il a tout-à-fait abandoaé on an-

ier maguasin de lu, rue St Vîincent vis-a-vis ja
Place Jacq'c0 4qulartier.

atteîd inreisamîent par les irochiain ai-
va"es un KA IC .- 'iA OR T.I \EN(T de M ON-
TRES, BIJTOUTERI ES, articles de goût ete,
etc.

Montréal, 26 mai.

D E S SORDSM U E T S.
EPU IS que la Lbi4aiture cessa, il v a 13

auns, d'encourager lecole dles Surd l tiis-

s habilement tenue par i. R. Ic:Donaid, tut
les vrai ai e l'humanhi dépl.ni e ul ot
de ces iiloiuinés, prives des bie:faits de P1i;nir-
tion.-Ais lorsque le udernier- receniseman.onc
venus unnouuer au publi: que onze cents Sor.-
.ulits 'linCrinuez étaieutt laissés dans t ;"tili uti
regrettc à bon droit cette a-'liie qui contrastii
si étraingement avec le vif intérêt que portent
aux Scurds- tets tuis les io'eu :enUct-: id

Eurooe et :elui des Emt÷-n'i. Voubmît miéli-
rer le iort de iint d'infortuno r r. le Alontrérl
n'écoutrant que son ardente chariii, san secou,.
pécuniaires, mais aver l'espoir i lie a-rd
laide Ie la légisture. eut le gun reuse »ensée
d'ouvrir en Noîveibre dernier "irne eé'ole de

:ords-3]ucels .lit lui rlecin fu t coliée à M-
lagrorce.-Gu Prétre avec 'assian<e dei . ieves
S -itet. olre m iinntiuu cde donnu r l'iisuruc-aiin

atistà tous le S.-MuI.utaidigens de hi Piviuncn.
Hl n sera eSe de ceux qui -ont capables de paye

ique deux sî.hiu emt demi par 'nis.-1)aaI la
vuce eeuurager Pt'le dles failles O(fre ni le

pen nnier quîelues S -Aurets pour !n modique
q6mmile dfA. plasItre- pa;r mais par elève.v oprs

le hîmehinî deleur linîe.--Daus le uas où le,
parens référ~raien'uni- eux mêmes lis alimens
L a été pris des irrangemn.: aec rtune personne
qlui prépaunrera urnourritureir tes locra muitlr

4schelinpes r par io.-Ceux dole; rens sot
:eo qui serieni trop à ue our ancrendr

à lire et à ùüerire, noui maunMoins cevoh.
s'ils sont imueliern Pinsruction reli;eteu tai.
le buunî des sines, e i n, dn sP cCue >e sç
mois. e>l et imîté au pied du 'ourant, rue

Duf'resne, près de l'embarcadre de. Steamboats
dle Lonugreu. l-
Vendredi le 7 Septo-nu bre.

fil/

ES Soussignés vientiant de recevou et
eofcI-IIt mifnciiiteiIaint iin vente, Illue colce-
oni consid!éra le di LIVRES propres -t

être dounns EN PRIX, oin à forimer UNE 131-
ßIhOTHEQUE DE PA IOISSE, parmi les-

Iichs se trouvent les ouvrages suivant :
Bibliothèque de la jeunesse ciréteiie, in- S

Du CIO dio in-12
Do do do ir.-18

Dc des Ecoles chrétiennes in-i~
Gyrnnasc mrai, iin-u

hliotliq uin pieuse, fimnats in- 2,
grand in-32, et in-36

,Du îles ietits eliteis i.-2
Di> î(les eiiftiiîs pieuix, iîi-32

1 DO Je l'otfluîtec -hrétienne, iiI 
DûoMacue t Litéraire, ut-12

Do Instructive et auisante, ii-iS
Do 'athlique dLille, in-S

Etc., etc., etc.

-'.-Aussu .-
Un assortuienWt IrS vari Je IVRE DE

PRIÈRES avec relierures erdinairms et uutres.
Le tnàu' a des pr:x exrêmemùnt réJuits.

LA REMISE DES DROITS EST ACCOR-
DtE AUX ACHETIEURS.

E. R. FA BRE et Cie.
Rue ;t. Viucent, No. 3,$-

21 mai 1.9 1

Buns.ý DEs TERus DE Li CouRoNNE.

Montreu l S Septembre, 18-9.A VIS elcit par le prêsetut Jiné, que les Ter-
res de la Couronne ci-après speciîiées si-

ties, lais le comulé' ld'Oîttw. dais le bas-C
ada, seront, à roilipter du VINCT DEUX i

OCTOBRE, , a Vedre aux conditions
éniocièes danus I l'avis publié sous la date du
Deix Mars 1819, et au prix mîenîionnt cis,
par IFAgenit Luocal, Jo, Lvxu, à l'Ile des
Alumetes, auquel l'n devra 'dre r.

urix vente :-Trois Cheliiis l'Acre.
Township îe Chicester.

CLang ler, Lois A., 9, Il à 22, contenant
-Jepuis 68 à 16 cres.1

d iie. Loe A à D. 1 22, 27 à 52 contenant
depuis 38 à 171 acies.
Atvonci le résidu ie la partie nord, ou S6 acres
des ols divisés Nos.23 à 216.

41 3me, Lots A, B. C, i1 à -1-S, cotieiniin
:epuis .13 à 146- eres.
4me, Lot-, S à -1-6, contenant depuis 47 à

a 59 eres.

.ie, Lois 44 à 50, coutenlant deptuis 50 à
114 ner-es-

( tie, Ln;s 27 à 50, contenantmi depuis 51 à
15S acres.

, 7me, Lots 1 à 50, celenant depuis 6 -à
1003 acres.

deîssîiî i/'S/ceriI.

aiang ler, Lots 1 à '27, contenant depnis 100 à
14-2 acres.
2 mie, Lots 3-1 et 35, . dans 'Est, 50 acres

chique.
"î " Loi. 36 à 50, contenant depuis 100 à

260 ar'res.

Rang 3ime, Lois 53 à 6S, contenant depuis SO i
122 acres
S4m1e, Lots 52 à 56, 69 à 79, contenant
depuis -16 à '2-7 acres.

5ime, Lots 1 à 5.6, conteniiant depuis 100 à
194- acres.

61m1e, Lute I àG. 14à a 56. contenant 100
aires ciaque c 7ci13 'ouiiiiii iuiciiin.

Totehpi, de Walth n.
cg A t1 3. 1à S, entilunint idrptuis 4- à
200 acres.

ler, Lois 1 à IS, 23 à 11, colentant de iuis
43 à' 1 ý44;ici '

" iue, Lots 1 a 50, contenant depuis 52 a
16-2 arres.

3cue, Los1 à 49 îlc). 190 à 162 acres.
10 seî'-

3URtjEAU DEs TERIWES DE LA COUnONE.,

3/ontrét, 3 août 185-9
Ls indiviluîe, qui ont des lhratiois île tcrre

:uirs légîtit5lérieiees outi suituts, et qui1rponn
Paszenuore eu leurs patentes, sont par le preseni

ru e uitiueniciiert à la 7". elîuuse (le
j 'Acue îles terresbutisc;ili rs la cderviiéue sc's'ioiiu ~

i lgsl:ure, toiuies trres. dont l'octroi Jonnaui
droit à des honormaires, e::q s honorcirs serid
iainit-iinit -luis oui sun llesquelIles il y aencore à.

rdiiiii'îles m'undiiiuiîs l*c-thlissoreimet, îoîî doii
'exéctluion les condiionuissemet rew.
à être prou'ce.ser"nt cotfisquées et repries. à

cjtliis que tis houtinraires re ierItîcetidiiliutî
paái, et Ilue tes cenditions d éiahssement

ni toient rei ulies. eu que l'ex ct île: eles-
ci li e cicuii proi à - Icib ati.u t ti -

vertiiîenetr. le TtlNIMHJouir Cie AI AI tiC
l'a î nnéo 1.51. Le: lonciraires devrot être cvè'
et la lretuve dle l utuht des coduttiniion d'/-

m enens < a éc-e filée Jns le Iitureaiu du
Coc uissaire ahi ';Terres de la Couroniie.

Mtotrécil, 7 iouit ]S- .;

BuiîE.'u Im his TERRlES DEu Lcnx:.
Montréal, 1 août 18 .

Sa plîu aà SOs ESCEcLLE E LE Guvr.I-E
NiPUl,- GÈN f.ÇB A LrLIdc ut miimer c'

.1emmN Lxun, écuyer, de M e es Allu-
nictlîes, ag'trt pour la Vrite des ferres le li
Coinronneu icdans les '!îiwnshlips dhe Chiihiester,
Sheeti. Wau lumlai et daus la dite Isle , nie dI,

cele dernmére ciant va'nncte r11 silule dîe la ré-
,igcution t irnçis Xavier Bastie y. er.

XAVIEt 13A-rlFgeeclyer; de l'ise
d. (lMuit,'Veup. · ·ir 1:1 Vence des 'errei le

i Cau n, dc rs la uite sIc. ii heu et place
de W lter adford, éucuyer, qui a résigne'eiue e

naria, -oil enut89.ce.
Ntorliréctl, 21 cuit18 49.

-VT

EP rTEMENT DE' isDrs TEIRRES DE LA.- cioU ,

.fontî'Çrd 3 nút 1949.A VIS PUBLIC est par lepré.,ent dionneé ceux
qui sont oui leites soit pour des Terres du

Clrgé cu atres ter-es Puibliues, clue s'ils ic
payent au noins un (los ver.emueuntsJ us a vec ii-

érèt, d(ans le cîours le six mois à uCompter de ce
tour, leurs terres- sprout alors reiris-s et iises en
vente publique conformément iuS dispositions de
l'Acte 12 Vie. cli. 1.

Et avis est de plus donnu a Càceuxl quidoivent
pour des terres pubhiques en général, que suivant

les dispoîsitiocis duii dit Aile, leurs terres scriinit.
sujetes à étre ri-prises et oflirtes on vente, s'ils
rie playent. e'1.icl:.année itouicius ui cudes Ver-

Aux FAIW41RUES.
A vc dre un beau lklitier uie pierre et
_ - dau s- le genre grohuluj.-Les condition

seron ttris-ù cl I es--S'adnresser à
J. 13. THOMANS.

Comu des rues Dorchiester et Ste. Elizabîethu,
Montréal,~ u mi 1849.

co.i1etc ficBytoii.
E COr lECG ] IT\DE s'uîivriri d(e

j nouveau le DIJX-N CUF SEPTEMJ3RE.
cutte(,nisun 11cm lîru-.sscce(qui e.st gié u

eent eniseign dans les autres colges. Ou-
tre le clatin et les autres études elassi les.

Létidlii du fr îançuis et 'le hl'inglis soignée tout
part iculiéreme]t. Les pa rents out li pourvoir
à la iouiîrritiire dc leurs enfliîits qui, trois fbis
le jour. aliroit uine demi lheiure pour preIInd re

iur repas dans de respectables isous choi-
j' adoc ; le reste di teisi se pss au col-
e ge. . .. . . . .

Le piix dIe la residencsus-désignée uinsi
queC de l'école est (le £4 par aimne payable
d'av-s-,ce ai' îuu oms par gouliîer.

Byto.wni, .3 septemnbre I Sl.

ANAL ''NE

EAUX MEtAttS D PnOVIDENO t

A ST. HYA 0.NTH,

EAUX FROIDES .1.7 z=VFA IIlENIliT.
Ces caix contieient les principes ,:uiivotits

IlIlr n".I CS c s .Z F:U.

Acide Carboniqle (diCnu ec eau)
Protocalbure d('hydrige (in aoundance)

PRatNePus sALiSS.

Clloriir de Siu, ium (ei condance)
Silpliate le Soutie (en peuite ltiuiiii:é)

]it.arbonale oe oide (hase du $odi-Water)
assez iabndini.

Clhlortire dueciauxr (ein abondniice)
Clu(IV(Cr dc Mgnésie (epeite q1uanité)

rSulphîate dle Magnceiusie taissez abnidaint).

EFF ETS TII E R A PEl'T Q''lQi0PS ET PIlYSt-
OLOG; I' i S D ES EA UN .A INE-

RAl[/S DE PRO\'lDENCE.
Noius avols vii par l'anlse de ces cauix

qt'e!les re o pl ieurs ;els actifs r
île tii,îe îlct'Iié.sieet it, iui' ii uisi:i?. l es

chiorydruiues crhµ:eseI sulphitriques:dcIe plus
qIue t'c eaux tenaient er, dissilitior ue assez

mIrr:îuîtle i1uaiititê d 'ciie ucuir iilitcc très lui~i
e( qui cîgil eîutc-'re c'nnuciie iemîpirait el ainis-
pasmodique. Cet aeide les rendîl îiincrc rellinci.

dans ceraines'' tiouns uerveises îe 'esto i ci
dac s li r )li' itc',Icadans ivc-les "oiuu s

seuients irlveux cliez!es feuniiies ceiniles.
j'es cliurti'î-s Jo sîîîiîî iii, le.; djîia e i

soide et les dcrbonates te celle base que coiti-
.ient ces cali leur doniiit des propriés c:nu-

tichlilériqueS tués piussnes et bien Jmon.trcs

v'uiiiini Potîntprouvé de Il nmbreus expen '
thites à cet -ird : le plus -:es sels jouissent de

i pres liruies à fortes doses bien licoinuie
en coiit le "m"îe.

Snt encore epiiiicroprijéé bien I!ii ede l'in-
10h li ou de i" u l .i I lscge le ce-
eaull?., e e nt leur veriulqhriulque, îpu les rend
très iv anageuse dins les alf' i-cuins le Paplareii
uritaire et surtout dans les cietj,'îiocus de li gra-
velie. Les ealus iormaés jcir lci.Iiiiquie son

dhi-souts ; les iniiies dîmx'ueViiîeit alvalinles ; d'ai-
cides qu'elles émaienlt aIiparaviit.

Les 'tuleoruiro, de euctix que ces eilux colitiein-
""int'leu"iie"t lllet le u"e'i"iii4c r le iidI-
lés le l'e'tomc qui sont si lu éllîuenites uchez le,

ysepiqîueis et. titres persainnes llevlês de ima-
lîdeîs orgn"liqlues, de ce visi-re. L'on >e trolu-

vera Ibienie I» zug- (le c'es 'uxu dans les diar-
chéeehr lu iles, éme deu reles qui sont 'Coi-

Luuî nlé e dira que iî lies iiu>lsliesonremploi
on uui iim rîin -. m lu' pi'luhu s i to î lO u 01'uisé-

suncinîil Pescendc leio;îs <hile niiiu

v demurilient eiiil sont îI emiployès dans un i n
ucuelihut. - c a us, cli <licii:lts Iv> diI iîi ii <nu --
lires, "le ' " e la gelte. Ouî eil retire le
hmns etiets tans lesciec tins s.rtphuleuses. le ra-
-hliminu î'hîlorowi, dlans les 'iUe:elts nîervî-u.'es,

Py si rie. l leisie,hyeconnite dans Is doi-
liirs îtérine-, ihmasi l'ypertrophi dIe li'èu,
daus la Jlsuüérhe, ia sluiilile, les douleur5 de

re rus, i-tc.
L'ttlilité le ces laiis est ien t;lgun sorti évi-

dente uitas le luin iieiien r rvati des dIitliuiri-
tés eu pour cun-ohdtîer i la um'is obenuile le,.

'ui muéenutiiîueu. Eub ils snit i'-un griii
··e',urs pour titci lre lui îictnsitlittin l.mpalî i . i'

que des enfant., 't les diveIse. .ci-niîi depen-
'IIuts d'unue aschlméuue licale Ui génåiraiui.

SIOD ' DMMINISTLATION DES EAUX
I)l PRVIDNCEET SA DOSL.

Cette eatu se prend soit pure, soit ilêe à qu el-
titre 'isaiv, so ominIce au vin, u iit oti ii
sirop queicoiu, selon le goit îles individuis.

I.i -lise ut .d'une à deux bopelies ur jouir
comute purguive et prise pa r tumbleur avanit e me-

pas. A. tpu. pliluîsc elle agir com"ue diureti-
tiuue, duaphér1ue et stomaeloque.

GDE.È RI SO.

Depuis que ces eaui sont c'nnucs, . T..
Sunuiei, Alaband à Si. IH yaic te a i

i' e île l'es cîuIx plIur unte dyspepsie m:hr-onirque
el il eun est bieni gu i.

Jo- Tsephî Gciz;iiî le. père, sniiffi'aît il'tua grand
ma Il d êtu dillislil., <le qicxeju il enu.a
bii i iîlisieurs reiprise. i runt deux jour's ;il s'est
lavé lains i-es eaux ci sr: mali de irle est :Iispa-
ru: depu is -c rnoment plu:deurs aies personnes
se .o1t mises à boire le c's ux, ct cles t la-
rent s'e bien trouver pour îles faibleses il'esn-.
.ile- M. Joseph Si. Gerimaini, lîicó à Icla direc-
nor, de étahissement Jes baiuns(qui soint mai-

itinnt en olp-ration, V ine uumiet et't îles
dW pts, île ces caulix a tréal, à Quélhee. et aà
'iuom-Rivieres. l les venidia a u iiprix hientr mo-

léré, vu la facilité dttu tlrans;port l l St. lycuicinlue à
les antes places, et vi aussi leur nolvecielé.

Des a fiches feront connaîîne les lieux des dé-
FIS. AILLARGE, architecte, ciii vieux pôts. -
chteau St. Louis, lIaute-Ville, QuSbec, i.S Hyacinthe, le 16 juillet 1849.

AVIS AUX JjNST J3TTJIT1.ýS
0 N Cdeîu Ii:, pour St. Tlc R SoisdCIO

ki 1o tolit, v S -\is -vis 1;11 ii Ii tju tit tiurO p- is-- 2,ei-le (licucapale d'etnsecgnr le firaniçcîis, l'îaluidt
moilns mdioreet, et qui deplus sa e

plii-ecat. Les honoraires ollérts Soult (lu
£4- à £0.-S'adresser à Messire Jos., G

guet, eur li lieu.

Dl- :LA R COLE DE 14.
./ux J Crlirfs etux personnes -

uc/lc e sgrain's.

ES gruinies (le jardins sont généralent
importées ci] ce pays:, cn aiuIIUC et Ir-

L (fées. dins .d1s ma guiulis u.lsulIc pulu -.temiIlps. Les valisseu qiprtm1ntm
poi: le Cancadt lhisseuit les dillbrets ports

d' îrope avant Ii récolte des guuies, aiusj
les grl ines iqu'ils apporteit sont toutes lde rcîiu-

îi pirecédetI te et seunt ueparc îq t dvieilles gruiles lorspr îî'oîu veut les sleIer eun
Candalc. ir'ii rediier à ces iuîoients

les "is<si-ués oît ll'optiumge de luirr'r.
nir- leur's gratilles par hit voie de.NcwýyOrkI
pendulesuc( Id v bet de déeembre

été ceie , et llvs leur .arr--
vent.J Ne w-York par eStclRfete. Put r ec jr
Ycin ils peuventt loiburiir à leurs pîra tiuiles.

.DES G RAINES FIAIC11ES
1) E L A N E 1 L L 1- U li E Q U A 1, 1rTIS

Ce moyen, qpiiue dispendieux a été prou..
' par uit expérience de îlîsieurs aniues, tic

le neilîeuir. Les grai ies qui omt lt nuhté,s
(les solssignós ont toujours iéiiusi. Ei consé.

qunîce, ils ivieut liblic à fire itention
à îassortmenit dle G"sumEs i: .JAuiS et de

GRAI.Es de Fu.EUns veuiat (le PAItis par le
i/ue rie altimore q lui it Voile dtu I vre,

et de Londres par le Devonshirc. cotsista ni
en mue grande vatriété, parmi. lesquelles se

Artichauts ^spîeree
13 rlo i 3ette ruves

cilIies Co niheou1uilies
erfeuil Mrieues

pcrtil Pctu.
S.uvs R fiil buarbo

Sa Il rut ut Saci
Fpiuuards S:triette
.l'i biscs et
1,è v P.i>s-flears
Chiu -fleuirs Ci! romiil le
Un îroutes Il ('ili ii
F"ves roges Cloix de Savoie

Beiteraves bhlui:clies. Thviì
Poirvaux To'laîîi1cies

J't jo l;îjii' etp. . -t I e., ic.
B ENJ WOR KMAN &c. CI.

i, re St. Pul , o u i. E
car'ré le LDmli)euiuu.

M\ontréal). 1vcirl.
P. mils ont aîssi re.cdre n isori.

imeunt éteiduiiis de G 1iusEs dle I' uns du Caia-
tht. dv Frnce. d'A nil- r 'A mérique etî,

ci". l. euatc re est iuiprimé et s'rau dné
grctis à ceux qui voiiiieit poir acceter des

OGxiT.: DîE r.. ( -- if:nnaui .E counit li.< sa
résidence,ai ciinu dis rus des AllemuicIds

t Iorchester oilre ses suurves .ux îperson
uos qui cldésrrcjraient prenldre des .F:oss r

Sl ÁNOT, re e
• ltt î rheort ireuî hle tc-letues,etlc

Cti:I les ris DrLer e Sangrlun t
Moniit éal, 9 :v. 1 S4S.

° ui tIae, No. 11 ,rue
Lu. A'ieei.

Moilitréal, 0 oci. 1S-I-S.

CONIUtONS IES M EI.A N s E El lut .UX.

lES-Ml NL'l.YC'E1S R f'LI/E UX se publîienît tDEUX
fois la seiiiaii', .MAnDI et Ic iENI EtI.

ti pouraiiée t de tqUATIRE
il t<cu V S'l.. 'rais de 11poste àpat

Lles IL.L LS te reçoiveit pas d'aboiniemeit

ionr iioiî,s (leSIXl111i1is.
es ui e ttiu er desouscrireaux

r io iv'it en duni'ur ivis un mois uvnni iexpi-
rucjoti die leîîur îimiî,iî:îiit.

'oinis tlueres, pa(liuis, correspondai ers, etc. etc.
ituiveîr. i i~ne irass es.l'rcierde lion. :ilx tditeurs

RIs nus o cOrC.

Six lizies etru-sois ère. i ii erlioui, .£0 2
Chaque insertion subsdtut . . . O (tDix lignes et1 è-dessns, tere. insertion, . O 3 6

caque insertion uibisetiente, . . 0 0 11
Au-dessus tle dix lignes, 1 ire. iiscruioi] cia-

que ligne.. . . . . 0 0 4
Chaque Insertion suisqui:, parligne, . O O I

ri.Les Au noniices nuin accoi pagiées d'ordres sont
putliées jimpi'avis contruire.
roar les Annonces <udoiveni paraître i.oNl-r rrs,

S nles iioices f'réquetes,etc., P peut traiter de

A G Er.NTS Di S 11E l.l-'CEIS RETLIGUEUX.
Monréat, l'il MM. AluIIE, & Co.:., liiraire

-rrois-Ri vires, VA L. <.; J . Eer. N. P.
Québe, . M. 1.VA EAU,Pue. Y
Si-c. Ai"e, . M. V. PIi.OTE, Pire Direct.
uivièr diu Luiii, lM. .. lAit tIRAU,

St. Athanase, 't. il A U flETIN.
irCui d:s Mlîutes Reuin, iroisipie dige de

la Maison( de l'école pris dei Ecei(, c des riues
AIigî noite et s t. ui is

Pnornt u't uE. JOSEI'PJ RP/ET Jn primeur

RIDACTEUR EN Cîiir,
.OS. LAROCQUE, PTR.
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